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Catherine Dumonteil-Kremer *
Je suis entrée en résonance avec toutes ces voix de femmes et d'hommes
contant leur histoire de naissance, leurs expériences d'accompagnants. Ce
livre est un trésor, c'est un cercle de parole un peu magique, j'en suis sortie
frissonnante, émue... Les mots laissaient la place aux odeurs, aux sensations,
aux saveurs : contact mouillé, pression intense, puissance, craintes,
découragement, et cette force qui s'installe en nous lorsque nous nous
laissons vivre la naissance en respectant les règles de la physiologie et qui
nous donne une assurance, une confiance que peu d'événements installent
avec une telle certitude. La certitude que tout peut arriver, la conviction que
l'on ne sait rien, que l'on peut accueillir ce qui arrive simplement, et que la
simplicité découle de l'acceptation de ce qui est.
Cet ouvrage est précieux, il donne la parole aux parents d'abord... Je suis
mère et professionnelle dans le domaine de la parentalité, et je peux
témoigner que s'il est un élément qui m'a faite avancer en profondeur, c'est
le partage d'expériences authentiques avec d'autres parents qui savaient se
livrer sans craindre le jugement de l'autre. Dans tous les groupes que
j'accompagne, je perçois un soulagement et une grande satisfaction de la
part des participants qui constatent combien leurs craintes, leurs difficultés,
Préface
* Catherine Dumonteil-Kremer est éducatrice Montessori, consultante familiale, formatrice aux
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leurs chagrins, la colère qui les envahit quelquefois sont présents chez
chacun d'entre eux. Ils échangent leur façon d'être, leur solution du
moment, ils retrouvent leur bon sens, reprennent confiance en eux!
C'est peut-être ce type d'expériences que vous allez découvrir en
parcourant ces pages. À chaque témoignage lu, j'ai eu le sentiment d'être
pleinement à l'écoute, d'être en même temps nourri, de reconnaître des
fragments de ma propre histoire, de m'ouvrir un peu plus à la souffrance de
celui dont j'avais l'impression très nette d'entendre la voix. Le chemin est
parfois long avant de trouver ce qui est juste pour soi-même et sa famille en
matière de naissance.
Je ne sais ce que peut ressentir un parent qui n'a pas encore vécu
d'accouchement à la lecture de toutes ces aventures familiales. Peut-être se
dira-t-il que la naissance à la maison est possible pour lui aussi, peut-être
que cette intimité perceptible, rassurante, chaleureuse, le poussera à vivre
son accouchement de « l'intérieur », à sentir pour lui-même ce dont il aura
besoin dans ce moment unique, intense et bouleversant! 
Peut-être comprendra-t-il qu'il peut assumer une grande partie de la
responsabilité de la mise au monde de son bébé? Quoi de plus fortifiant et
stimulant en définitive, pour des parents qui se préparent à accompagner le
plus humainement possible un petit être qui vivra à leurs côtés de longues
années! Je suis tentée de le croire, pour autant, le chemin se fera tel qu'il
doit être vécu, au rythme de chacun...
Et ce livre est comme une main tendue, un soutien, une manifestation
de solidarité. Des femmes et des hommes se retournent, et prennent le
temps de se raconter, de prendre par la main ceux qui n'ont pas encore
franchi l'étape de la naissance. Ils nous aident à percevoir que la force de
donner naissance en toute conscience, dans un cadre familier, réside au
cœur de chaque femme, elle ne demande souvent qu'à être révélée.
Après les parents, ce sont des professionnelles, des sages-femmes qui là
encore témoignent. Elles aussi ont donné la vie, et ont très souvent rencon-
tré les mêmes écueils, elles aussi ont parcouru un chemin pour devenir des
accompagnantes discrètes, réconfortantes, à l'écoute...
Nous voilà face à un cercle complet, un partage d'expériences assorti
d'une information essentielle sur la physiologie de la naissance et sur le droit
des mères. 
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Que l'on s'y reconnaisse ou que l'on prenne contact avec une réalité que l'on
connaît mal, ce livre est destiné à tous les parents, et si je peux ajouter une
suggestion ce serait celle-ci : j'ai eu envie d'insérer quelques pages blanches
à Intimes naissances pour y décrire mes trois accouchements. Mes enfants
grandissent, et c'est un ouvrage de cette nature que j'aimerais que mes filles
aient entre les mains au moment où elles désireront donner la vie.
Vous aussi aurez peut-être envie de faire cette démarche, de prendre la
parole, d'ajouter votre pierre à l'édifice, d'entrer dans ce cercle solidaire où
chacun prend place, conscient de son impact sur l'ensemble de notre
société.
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Le mot des éditrices
Entre nos mains, un choeur – des voix qui ensemble chantent la naissance.
Ces naissances font partie du pourcentage infime que les statistiques
ignorent mais qui unissent malgré tout, des milliers de personnes : combien
d'enfants naissent dans leur foyer, combien de couples désirent et décident
d'entreprendre cette aventure ? En France, aucune statistique officielle
n'existe, mélangeant accouchements voulus ou inopinés... Alors quelques
milliers sur les 830 000 naissances en France aujourd'hui : une goutte
d'eau?... De cette « marginalité » pourrait pourtant naître bien des révo-
lutions, des prises de consciences, des redécouvertes...
Voici des femmes, des hommes qui nous invitent à les joindre dans des
instants rares. Ils chantent le bonheur d’accueillir un nouveau-né, ils
racontent leurs attentes et leurs espoirs, tout comme les embûches, les
doutes... et la bienvenue enfin ! Ils nous dévoilent ce qu'ils ont appris, leur
traversée de l’inconnu, comment ils ont grandit, et se sont déployés tout en
donnant la vie – naissance de soi – de l'autre...
Singulière mémoire que celle d’une naissance... Mystère qui ne se fige pas,
cette mémoire parfois se donne et se transmet. Les textes de ce livre en sont
une ébauche, comme un reflet. Demain, dans le coeur de ceux qui les ont
vécues, ces naissances seront autres. Vivantes. 
Le voyage parcouru avec les auteurs de ce livre fut, à chaque fois, la
découverte d'un monde nouveau. Merci à tous de nous avoir fait partager
des moments si intenses, de nous avoir fait confiance, et de vous être
Naissances, mémoires vivantes














[image: ]Le mot des éditirces
11
racontés... Merci à vous, qui par votre expérience, vos témoignages, vos
réflexions, nous laisser imaginer une autre approche de la naissance.
Nous avons souhaité que ce livre soit un vaste champ d'exploration, de
transmission de notre humanité. Comment accueille-t-on les petits
d'homme, au-delà de nos gestes, nos techniques, notre savoir ? Une interro-
gation qui s’ouvre sur des approches aussi riches et singulières que celles des
sages-femmes libérales ayant choisi d’accompagner les naissances hors des
structures médicales. Leurs expériences nous invitent à redéfinir autrement
l’environnement médical de la grossesse et à ne jamais perdre de vue tous
les aspects subtils à prendre en compte lors d’une naissance, les émotions,
les liens affectifs, les composantes culturelles, psychologiques, philoso-
phiques de chaque être... Tout un bagage « méta-physique » en constante
évolution, obligeant parents et accompagnants à s’adapter les uns aux
autres, à apprécier la mesure et le rythme de chacun, de chaque naissance.
Enfin, Béatrice Jacques, Michel Odent, Paul Cesbron et Frédérique
Horowitz partagent leurs réflexions sur la nature et la complexité des liens
unissant l’enfant nouveau-né, sa mère et l’environnement de la naissance
(médicalisé ou non) d’un point de vue physiologique, historique, social et
pratique. Parmi ces auteurs, nous avons choisi de présenter un essai de
Verena Schmid sur la douleur de l’enfantement, encore jamais traduit en
français. Son approche de sage-femme accompagnant des naissances
naturelles l’a amenée à définir les possibles répercussions de la douleur sur
le processus physiologique de la naissance et la relation entre la mère et
l’enfant. La profonde originalité de ses interprétations trouve un sens
particulier dans le contexte de l’accouchement à domicile. Son point de vue
éveillera à n’en pas douter interrogations et réflexions, pour aller plus loin
dans la compréhension du processus physiologique de la naissance et de son
accompagnement.
Ce livre représente ce désir de l'essentiel : humaniser la naissance, trans-
mettre, raconter ce devenir parent, cet instant magique, unique, qui se
reproduit depuis la nuit des temps !
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Ingrid Van den Peereboom
You are now entering a delivery room,
although it may not look like it to you at all.
J'ai peint cette phrase il y a dix ans sur la porte d'entrée de notre salon. C'est
là qu'est né Antoine, sur un canapé.
Nathan et Justin sont nés sur notre lit, dans notre chambre à coucher.
Nicolas est né sur le sol, à côté du lit.
Leur petite sœur Ethel est née dans notre baignoire.
Pour sa naissance, je ne souhaitais pas décider à l'avance dans quelle
pièce j'accoucherais. Je souhaitais avoir le choix jusqu'au dernier moment,
afin de pouvoir faire dans l'instant ce qui me convenait profondément.
À chaque naissance, la liste d'objets à préparer dictée par la sage-femme
fondait un peu plus que la fois précédente. 
Le matériel a peu à peu laissé la place à l'inspiration du moment. Ceci
me confirmait dans la conviction qu'accoucher peut, dans la grande majorité
des cas, demeurer un événement simple ne nécessitant aucun accessoire
particulier. C'est en attendant ce septième bébé que j'ai compris à quel point
il est incongru d'écrire au préalable le scénario d'une naissance qui se joue
entre deux corps qui vont se séparer au rythme d'une tempête d'hormones
incroyable.
Ma tête veut toujours contrôler ce qui m'arrive. Elle me handicape souvent.
Ici ou là
Ici ou là
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Je souhaitais laisser cette vieille amie au repos, pour que mon corps ne
l'écoute pas de façon consciente à ce moment-là.
Ethel est née coiffée, dans notre baignoire vidée juste avant qu'elle ne
pointe le bout de son nez. Je ne fantasmais pas particulièrement sur une
naissance dans l'eau. Par contre, je savais que l'eau était mon alliée depuis
que j'avais décidé (avec ma tête, qui a parfois de bonnes idées) que désor-
mais j'accoucherais de mes bébés chez nous, de la manière la plus simple
possible.
Je souhaite ici émettre une nuance qui, pour moi, est de taille : notre
décision, à mon mari et à moi, de vivre cela chez nous, est liée à un désir de
simplicité, surtout pas à une quête de perfection. 
La naissance, c'est assez simple. Pourquoi en faire tout un plat ? Un
drame ? Pourquoi isoler la mère qui va bien ? Le retour à la maison est
épuisant après un séjour de plusieurs jours au lit. L'atterrissage est rude !
La naissance au sol, je l'ai sentie pour Antoine, mais la sage-femme ne l'a pas
sentie et m'a demandée de me mettre en position gynécologique sur le
canapé. J'ai enfin connu la naissance au sol avec mon petit Nicolas. Son
papa était, quant à lui, assis sur un tabouret d'accouchement conçu pour
l'événement ! Le tabouret et le papa m'ont tous les deux apporté un très bon
soutien.
Soutien.
J'ai longtemps cherché un soutien pour mes accouchements. Je l'ai cher-
ché à l'extérieur de moi : à l'hôpital, pour mes aînés, j'ai demandé une
péridurale que je ne souhaitais pas, par manque de soutien.
J'ai trouvé mon homme, le pauvre
– quel poids retombe sur nos hommes
qui reprennent le flambeau jadis porté par toute la communauté des fem-
mes auprès des mères, est-ce que cela a un sens ? – il m'a encouragée, m'a
dit : « On voit ses cheveux ». Expérience difficile.
J'ai ressenti les déclenchements (manifestes pour le premier, pernicieux
pour le deuxième) de mes aînés comme de profonds échecs. Là, encore,
j'aurais pu « mieux faire ». Mais quoi ? Je n'avais, quand je suis devenue
mère, aucune représentation de mon corps, de ce que c'est qu'être mère en
sa chair. J'avais une vision naïve de l'amour et des relations humaines. J'étais
terriblement confiante et ignorante et je suis allée en oie blanche me faire
raser, purger, déclencher, couper et me faire dire quand je devais pousser.
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Une bonne petite élève.
Alors après, on retire ses billes, on voudrait tout recommencer. On se
retire en paix dans un endroit familier, entouré de gens pas compliqués ; on
y va, on a un peu peur, on y croit, on se lance... Un bébé à la maison est né.
Son grand frère est venu le voir et a fait du vélo dans le salon en mangeant
un biscuit, au milieu de la nuit, pour célébrer sa venue. Ce bébé arrivait
dans notre nouvelle maison. Une autre vie commençait pour nous à bien
des égards.
L'envie de donner naissance à quatre pattes avait été forte. La sage-femme
avait refusé. Tant pis pour le sentiment de complétude. On repassera. On se
couche, on est gentille, les pattes en l'air, et plus tard, une autre fois, on
entend qu'on a du mal à pousser ses bébés dehors. Une foule de malenten-
dus… 
Quatrième bébé, deuxième à la maison : le bébé des tensions, de la période
orageuse dans notre couple. J'engueule mon homme pendant tout le travail
et l'accouchement. Ce bébé est le premier que je porte en écharpe, il
dormira avec nous pendant des années, tètera six ans et demi. Il a des yeux
malicieux et je sens qu'il va bien. Je suis heureuse de le voir. Pourtant, ce
jour-là sur mon grand lit, j'étais perdue. Je m'étais entourée de personnes
connues en qui j'avais confiance : sage-femme, kiné, amie proche et mon
homme avec qui je me disputais. Je cherchais un support quelque part, sur
ce grand lit qui n'en offrait aucun.
J'étais, certes, débarrassée de toute entrave. On ne m'imposait aucune
attitude. J'étais dans mon nid (un nid où l'entente et la paix se sont mises
entre parenthèses). J'étais bel et bien perdue.
Ma tête ne lâchait toujours pas le morceau. 
Cinquième bébé, toujours sur ce grand lit, les disputes en moins. Mon aîné
assiste à la naissance. Il a eu peur, peur que je meure ; j'ai tant crié. Il sera
très attaché à ce petit frère. Je crois que ça va mieux. Je suis en train de
changer d'orientation dans ma vie. Grossesse avec un emploi à temps plein
dans une ambiance houleuse, puis plusieurs mois de repos avant d'accueillir 
mon bébé. Je ne retournerai plus vers cette vie d'avant.
Ce bébé fait le pont entre deux mondes dans lesquels j'ai voyagé : monde
scolaire où j'enseigne loin de mes enfants qui me manquent ; monde des
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bébés où je vais m'épanouir, cette fois en compagnie de mes petits. La fêlure
intérieure se réduit un peu. 
Sixième bébé : je me suis fait faire un tabouret et notre chambre me semble
encore le lieu de prédilection pour accoucher.
Nous avons installé une grande piscine dans notre chambre à coucher et
plusieurs petits poissons y plongent allègrement depuis dix jours déjà.
Décidément, je préfère ma baignoire étroite certes, mais qui se remplit vite
d'eau chaude plusieurs fois de suite sans problème. Je ne parviendrai pas à
trouver le système pour me retrouver complètement entourée d'eau bien
chaude à la maison. Tant pis ! Les modèles de piscine d'accouchement pro-
posés en location sur Internet semblent si chers et si lointains... et puis, je
ne souhaite pas particulièrement que mon bébé naisse dans l'eau. L'eau
m'est utile pour le travail. C'est ce qui compte. Lorsque j'ai besoin de
bouger, avant que bébé sorte, je sors de l'eau.
Je manque de support dans cette grande piscine. Je reste avec le sentiment
d'être une personne incapable d'accoucher correctement, simplement, dans
la terreur du moment où ce bébé va passer. J'ai tellement peur de ce
moment. Je n'ai rien d'une boîte aux lettres et mes bébés font quatre kilos...
Mais j'ai depuis longtemps l'habitude de ne pas trop exprimer ce qui me fait
peur. Ce n'est généralement pas bienvenu. 
Pourtant, peu avant la naissance de Nicolas, j'ose dire « j'ai peur » et
miracle, me voilà entendue. La sage-femme qui assiste ma sage-femme
habituelle me dit qu'elle m'a entendue. Elle me confirme dans ce que je
ressens. Elle me dit « OUI ».
Miracle. 
Miracle.
Ma peur va peut-être pouvoir sortir de moi un jour. Peur de mon corps, cet
inconnu, quant il se met à me parler trop fort. Je voudrais tant qu'il se taise
et qu'il ne ramène pas à la surface mon manque de toucher, ma souffrance
d'avoir été peu ou pas enveloppée, soutenue dans mon corps à moi au début
de ma vie.
Je trouverai un soutien au-dedans de moi et pas partout, tout
autour – recherche vaine... Le soutien viendra du dedans de moi.
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Sage femme qui, d'un petit mot, me révèle que je ne suis pas folle et que
ce que mon corps exprime dans son langage à lui a une valeur vraie. Je sens
qu'il est plus simple d'accoucher dès lors qu'on est sortie du tunnel où l'on
ne s'écoutait pas soi-même. Sage femme, consciente d'elle-même et de la
femme qu'elle accompagne, qui pratique la maïeutique et facilite
l'accomplissement d'une femme, femme qui s'accepte parce qu'elle est enfin
reconnue par une autre femme. Femme qui relie la femme à elle-même.
Sérénité. Étonnement.
Septième bébé. Je suis dans l'eau pour les répétitions, c'est mon habitude,
et aussi pour la grande première : je vais avoir un bébé sans plus abandon-
ner (enfin!) les pleins pouvoirs à ma tête. Je la débranche. Je la promène du
côté de mes héros, mon grand-père et ma grand-mère, je me berce en
songeant à eux, je « m'auto-hypnose ».
Un chemin bien compliqué... J'aurais certainement pu y parvenir dès
mon premier accouchement, sans tout ce cirque, sans toutes ces
recommandations sur la poussée. Quel détour incroyable pour parvenir à
laisser mon corps faire ce qu'il avait à faire. J'ai respiré l'odeur du panneau
de bois au bord de la baignoire, humé les parfums d'une huile de bain
fraîche et tonifiante à la fois. J'ai pensé à chacun de mes enfants. J'ai respiré
paisiblement. Ethel est passée. Mon gros et grand bébé. 
Je vais peut-être pouvoir me considérer comme une maman acceptable et
mon corps comme un corps acceptable. Je vais surtout peut-être arriver à
rencontrer mon bébé sans me sentir observée, jaugée, évaluée, interrogée
pendant le travail. Je vais – enfin – parler avec douceur, et non avec terreur,
de la naissance de mes petits. Un long chemin... 
Les nombreuses séances de massage bien avant puis au fil de la grossesse
d'Ethel m'ont aidée à entrer en moi-même et à investir un corps auquel il
manque maintes synapses de l'amour. J'ai comme un handicap au niveau des
caresses. Comment s'aimer, comment aimer son propre corps, comment lui
faire pleine confiance et le laisser trouver seul le chemin simple qui mène à
la maison du bébé? 
Un homme peut-il, par sa tendresse et son ardeur, compenser tous les
manques tactiles vécus avant de le rencontrer? Pauvre homme qui tente de
combler un puits sans fond. Il s'épuise. Il est vidé... et par bonheur, il est
confiant.
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Les pieds dans le sol, le bébé né au sol, la paix retrouvée me permettent de
croire que nous pouvons guérir de ce sentiment d'être perdu dans un grand
volume vide.
J'ai invité ma grand-mère en pensée, je me suis vue, je me suis sentie bercée
par elle, et je me suis simplement laissée porter par l'amour de toutes les
personnes aimantes que je rendais présentes dans ce moment où une
femme ne peut plus reculer. Elle peut juste rester et vivre son histoire. Elle
a rendez-vous avec son bébé et ce rendez-vous ne peut plus être reporté. Il
arrive. Il est là, mon bébé coiffé, qui n'est pas du tout resté coincé dans mon
bassin. Bébé rose et paisible.
L'amour que j'ai appelé à moi, la femme, la mère par excellence, celle que
j'ai tant aimée, qui a tant aimé être mère, a vaincu ma peur. Je sais qu'elle
avait un peu peur lorsque je lui disais que j'allais, encore une fois, accoucher
chez moi ; mais au moins, elle m'en parlait en toute simplicité. D'autres s'in-
quiétaient, croyaient même que je n'étais absolument pas suivie pour mes
grossesses en vue d'une naissance à la maison. 
C'est après avoir longuement discuté avec elle que j'avais décidé d'accou-
cher à la maison. Lorsque je lui avais parlé de mon désir de m'endormir le
soir même d'une naissance en compagnie de mon homme et de mon petit,
elle m'avait demandé : « Pourquoi n'accoucherais-tu pas chez toi ? »...
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Elle avait connu deux naissances à l'hôpital, dont la seconde lui avait
donné un bébé mort-né. Elle en avait conclu que l'hôpital ne prévenait pas
de tous les maux et qu'elle serait mieux chez elle, entourée de personnes
bienveillantes à son égard, qui s'abstiendraient de lui dire ce qu'elle devait
ressentir face à la perte d'un tout petit. Elle s'était tout simplement protégée
d'intrus indiscrets. 
Qui invitez-vous quand vous vous envoyez en l'air ? Vous invitez vos potes
ou vous faites ça quand il n'y a pas un chat ? Vous fixez l'heure, le lieu, le
scénario longtemps à l'avance ? 
J'ai visualisé la tête de mon bébé en train de passer sans difficulté, et c'est
ce qui est arrivé. Ma grande fille de treize ans sait que c'est simple d'accou-
cher. J'ignore si elle rêve au prince charmant. Ce que je sais, c'est qu'elle
connaît le mot « péridurale » et sait comment une naissance se passe sans.
Elle m'a vue en travail. Elle sait que l'amour ne naît pas dans le matériel
froid mais au creux de vos bras tendres et chauds et qu'il n'y a pas d'over-
dose d'amour que l'on puisse donner à un bébé.
Mes fils savent installer un porte-bébé et y glisser leur petite sœur bébé. Ils
n'ont pas peur d'eux-mêmes, ils n'ont pas peur de l'autre. Pas peur de leur
corps. Je crois qu'ils savent l'essentiel. 
L'amour inconditionnel de ma grand-mère, rendue présente par auto-
suggestion, m'a donné la paix intérieure nécessaire pour laisser passer la
tempête comme un petit vent frais, le sourire au coin des lèvres.
Auparavant, ce vide et cette absence d'amour inconditionnel maternel à mon
endroit me faisaient vivre les douleurs de l'accouchement dans la colère.
Pourquoi étais-je abandonnée, totalement esseulée dans telle situation ?
J'avais tellement peur ! Toutes les injures sortaient de moi et je criais. Je ne
connaissais pas encore le plaisir physique de crier. Je n'en profitais pas. Je
me faisais plus mal encore en criant et en me débattant. L'accouchement
confirmait ma non-importance ; il confirmait le fait que j'étais totalement
seule au monde. Il ravivait mon sentiment d'impuissance et d'incapacité à
me faire aimer de façon non comptée par une figure maternelle. Ma
demande ne pouvait être comblée par un gynécologue de garde, des sages-
femmes hospitalières au travail, mon homme, aussi bien préparé qu'il eût pu
l'être, une amie très proche, une sage-femme ou une kiné qui avaient ma
confiance. 
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La nourriture que je cherchais pour traverser ce gué-là n'est pas facile à
trouver. C'est une nourriture forte et magique qui vous donne tous les
pouvoirs, qui fait que vous vous aimez et que vous affrontez, sereine,
quelque situation que ce soit. Cette nourriture vous donne des ailes lorsque
vous êtes engagée dans ce qui pouvait vous sembler autrefois un tunnel de
solitude et de terreur. La bienveillance totale d'un être envers un autre être,
comme par exemple celle d'une grand-mère envers l'une de ses petites-filles. 
Elle était humaine, suffisamment humaine pour m'avoir fait comprendre
que je comptais pour elle et qu'elle éprouvait le besoin de dire du bien de
moi dans mon dos à d'autres personnes qui lui étaient chères. Elle ne
comprenait pas, elle était surprise et elle appréciait la façon dont elle me
voyait m'occuper de mes petits. J'ai eu la joie de lui annoncer la venue et de
lui présenter mes quatre premiers bébés. Lorsque vous lui posiez un
nouveau-né dans les bras, son regard, tout son visage s'éclairaient, car vous
lui donniez un morceau de paradis.
À son tour, elle m'en a envoyé un, en me soutenant, là, accroupie que
j'étais dans ma baignoire, le front en appui contre la paroi qui sentait bon le
bois, agrippée à la robinetterie : elle m'a bercée, regardée, aimée; elle a
dansé avec moi. Elle m'autorisait à être à nouveau un bébé confiant appuyé
contre le sein de sa grand-mère.
J'avais terriblement besoin de ça. Envie de ça. De cette façon d'être avec
moi sans rien vouloir me reprocher, reprendre ou corriger. Terrible besoin
d'être enfin acceptée, de m'accepter, d'accepter ce passage encore exigeant
pour moi. C'était de l'amour. Je crois que c'est le meilleur ingrédient pour
accoucher : avoir le cœur rempli d'amour par une figure maternelle qui croit
profondément en vous. Qui a fait des bébés en toute simplicité et qui trou-
ve un grand bonheur à être leur mère.
La capacité à aimer le moment présent est rudement mise à l'épreuve. 
Dans ce moment de lutte contre mes idées reçues sur moi-même, j'ai
découvert l'étrange puissance de l'auto-suggestion positive. Espérons que la
boucle soit bouclée vraiment, et que mes filles puissent accoucher, libres de
ces difficultés. Qu'elles et leurs frères se sentent contenus et soutenus, pas
enfermés, à chaque instant de leur vie, qu'ils marchent sur l'eau lorsque tous
croient qu'ils vont périr, qu'ils aient au coin des lèvres le doux sourire de
ceux qui connaissent l'amour.
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Qu'ils n'aient pas peur de vivre pleinement dans leur corps. Qu'ils l'investis-
sent pleinement. 
C'est mon désir le plus cher.
Durant toutes ces années, j'ai vécu en conflits récurrents avec ma mère,
maintes fois tenté d'avoir des échanges avec elle. Nous ne pouvions pas
partager tout cela. Pas de sœur non plus à qui me confier. J'avais besoin d'un
entourage et ne le trouvais pas vraiment. Je cherchais des indices sur ce qui
fait notre vie et sans cesse nos échanges trébuchaient.
J'aimerais un jour parvenir à dialoguer avec ma maman, connaître
l'histoire de ma naissance et qu'elle prenne le temps de m'en parler, non pas
en trois phrases rapides pour dire que tout était normal. Il n'est pas normal
de ne pas pouvoir se parler des choses de la vie entre mère et fille. 
Je voudrais qu'on en parle longuement. Je voudrais que les sensations
remontent à la surface et que les sensations trouvent des mots pour les
exprimer. Je voudrais connaître mon histoire et comprendre ce qui s'est
passé. 
Je me prends à rêver...
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Catherine Magnin-Mourier
Lors d'un voyage en Inde, je fais la connaissance de Laurent, le futur papa
d'Anaëlle. Un voyage artistique et spirituel. Nous étions neuf inscrits, je ne
connaissais personne. C'était en décembre 2001. Ce séjour de trois semai-
nes hors de nos frontières, dans un monde intemporel, nous a donné le
temps de nous « rencontrer », Laurent et moi, sans à priori, sans « image
sociale et professionnelle ». Une belle rencontre pour nous deux qui don-
nait un nouvel élan à nos vies respectives!
En février, Laurent me rejoint dans la Drôme, alors qu'il habite Tours.
Fin février, il me demande officiellement un enfant! Il n'avait, jusque-là,
jamais souhaité en avoir. Il a alors 38 ans. À présent, cela lui semble évi-
dent... Pour moi, un peu moins! 
J'ai trois grands garçons, un job qui me comble, consultant en commu-
nication pour les entreprises artisanales et je me déplace beaucoup… Je me
refuse de tout lâcher pour un nouvel enfant, j'ai peur de me retrouver à nou-
veau « coincée ». Je savoure cette liberté que je n'avais jusqu'alors jamais
connue, ayant eu mon premier enfant à 18 ans. 
Mais ce projet commence à germer dans ma tête, à occuper mes pen-
sées! J'ai une grande envie, au fond, d'être maman une nouvelle fois, et
pourquoi pas, d'une fille...
Un an s'écoule et toujours pas de bébé en vue, j'ai décidément encore
des résistances. Nous organisons notre mariage pour le premier jour du
printemps en mars 2003. 
Vingt-six mois vont s'écouler avant d'être enfin enceinte! 
Voyage
Voyage au centre de nous-mêmes
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J'ai eu, pendant cette longue période, des moments de grand doute sur
ma capacité à être de nouveau mère. J'ai eu peur du temps qui passe et de
mes 40 ans. De bonnes âmes cherchent à me soutenir en me disant : « Il ne
faut pas y penser ». Comment une femme peut-elle oublier son envie d'être
mère lorsque ses cycles menstruels sont là pour le lui rappeler chaque mois?
Mais cette période a été aussi très bénéfique. Nous avons mis à jour nos
véritables motivations sur la venue d'un enfant dans le couple très amoureux
que nous formons en nous projetant comme futurs parents.
En mai 2004, je suis enceinte, dix-neuf ans après mon troisième enfant! J'ai
à nouveau confiance en la vie. J'oublie tout d'un coup que j'ai tant attendu!
Je vais à présent me consacrer à la venue de cet enfant. Et nous allons aussi
élaborer le projet de la naissance à la maison.
Notre souhait était que notre enfant puisse naître dans les meilleures
conditions. Qu'il puisse voir le jour sans être ébloui par des lampes pro-
jecteurs, être au calme, et qu'il reste au contact peau à peau avec moi afin
de reprendre des forces. Comme tous les nourrissons sont en fusion avec
leur maman, il était important également que je sois, moi aussi, en harmonie
avec mon environnement.
Pour moi, l'endroit idéal pour accoucher, là où je me sentais le plus en
sécurité et cocoonée était sans conteste la maison. Cela représentait un vrai
luxe, un cadeau, un véritable privilège de pouvoir donner le jour chez moi
et d'accueillir ce petit être dans la douceur et avec tous les égards qu'il
mérite. Cette envie d'accoucher chez moi m'était donc apparue évidente
pour pouvoir respecter mon bébé et retrouver l'estime de moi-même.
À l'époque de ma première grossesse, j'étais une jeune fille de 17 ans,
ignorant tout de la maternité. J'avais une confiance aveugle dans les spécia-
listes, c'est-à-dire les gynécologues. Je m'en remettais entièrement à leur
parole. Le déroulement de mes trois premiers accouchements et le souvenir
de ces moments difficiles ont été le déclic pour que je décide de me
documenter sur la naissance. 
J'ai commencé à lire, à consulter Internet, à parler avec d'autres mamans
qui avaient choisi de prendre en main leur accouchement. J'ai constaté que
je n'étais pas très bien informée et que beaucoup de pratiques habituelles
d'accouchement étaient agressives, inutiles et même contre-indiquées. J’ai
cherché sur le Net les informations qui m'intéressaient par le biais de la
« lettre périnatalité » de Sophie Gamelin. De là, une information en
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amenait une autre. J'ai complété par la lecture assidue des livres de Michel
Odent et de Frédéric Leboyer. 
J'ai été comblée par trois fils, des hommes aujourd'hui. Sébastien est né il y
a 25 ans, avec forceps et ventouse et j'ai eu aussi une épisiotomie. Jérémie,
23 ans et Nicolas, 20 ans, ont eu droit à des accouchements déclenchés
avant terme, donc longs et douloureux. J'ai eu une péridurale lors de la nais-
sance de Nicolas, les médecins avaient peur que le bébé soit trop gros
puisque Sébastien, le premier, pesait 4,560 kg, ce qui a « justifié » les
déclenchements médicalisés...
C'était évident que je ne répéterais pas le même scénario une quatrième
fois. Je ne pouvais même pas imaginer me remettre entre les mains d'un
homme et me retrouver dans cette position anti-physiologique et inconfor-
table, celle d'être allongée, le sexe ouvert face au visage du gynéco, simple-
ment pour lui faciliter son travail... et rendre le mien plus difficile.
Je n'avais pas le courage de déployer de l'énergie et du temps pour faire
entendre mes désirs lors d'un accouchement à la maternité. Je n'étais pas
certaine que mes demandes soient entendues et respectées. Pour pouvoir
agir à ma guise, le plus simple pour moi était d'organiser ce grand moment
à la maison. Là, j'étais certaine de préserver mon intimité avec le futur papa,
d'être tranquille, sans être dérangée, et d'être respectée dans ces instants où
je me préparais à donner la vie. Et puis, je ne voulais pas être séparée de
mon bébé, même quelques minutes. La naissance est, à mon avis, un
moment sacré mais aussi un moment difficile, douloureux pour le nouveau-
né. Mon vœu le plus cher était d'offrir un maximum de sécurité et de
présence à mon bébé pour diminuer cette souffrance. 
La découverte d'une autre approche de la maternité me donnait une
énergie toute nouvelle, une envie de vivre pleinement, en conscience, cette
grossesse et de me fier à mon ressenti. À présent que je savais que nous, les
futures mères, nous pouvions vivre autrement ces neuf mois et l'accou-
chement, j'étais remplie de joie. J'allais enfin pouvoir concrétiser mes
convictions. 
J'avais la chance de partager ce projet avec un mari aussi impliqué que je
l'étais! Il me faisait entièrement confiance et me soutenait dans mes choix.
Il ne m'a jamais freinée dans mon projet, il m'a beaucoup écoutée et m'a
permis ainsi de mettre au clair tous les aspects et conséquences de cette
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décision. Le cheminement intérieur se faisait au gré de nos discussions, de
mes lectures que je lui communiquais avec enthousiasme. Je lisais et lui
commentais tous les livres de Michel Odent et les témoignages d'accouche-
ment à domicile qui se présentaient sur Internet. Au fil des mois, il allait être
de plus en plus « accro »... jusqu'à expliquer, précisément, à nos amis et à
la famille les « avantages » d'une naissance à la maison !
Au début de cette grossesse, nous voilà dans le feu de l'action : nous allons
enfin être dans le vécu et non plus dans la théorie. J'ai donc pris rendez-vous
avec la sage-femme libérale la plus proche de chez moi. Lors de la visite, je
découvre que les trois échographies recommandées ne sont pas obligatoires,
mais qu'elles sont entièrement prises en charge par la sécurité sociale. Il y a
souvent confusion entre remboursement total de l'acte et la croyance d'une
obligation de pratiquer cet acte médical. 
Elle m'annonce qu’à mon âge, je serai prise en charge à 100 % pour
l'amniocentèse. Je lui dis très clairement que même si c'est gratuit, nous ne
prendrons pas le risque de blesser ou perdre le bébé et que, de toutes
façons, nous l'accueillerons tel qu'il est. J'ai compris que beaucoup de
femmes après 35 ans ont recours à l'amniocentèse parce qu'elles sont
persuadées que c'est obligatoire, et aussi parce qu'on leur fait très peur !
Je lui parle de mon projet d'accoucher à la maison, elle me répond par
une mise en garde sur le fait que les sages-femmes ne sont plus assurées
pour cet acte à domicile et qu’en cas de problème, je ne peux pas me
retourner contre elles. Par contre à l'hôpital, je peux porter plainte ! Je ne
comprends rien à ce genre de discours, je lui parle de projet, elle me répond
par d’éventuels procès qui, de plus, seront difficiles à mener ! Nous avons
fait ce choix, nous l'assumons. Ce n'est pas pour porter plainte s'il se pré-
sente un problème. Cela me paraît décalé, incohérent, voire grotesque. Je
ne m'attendais pas à ce genre de réaction pour mon projet d'accouchement.
Bien entendu, cette sage-femme n'est pas favorable aux accouchements à la
maison...
Je prends alors rendez-vous avec Edwige, l'une des deux sages-femmes
qui pratiquent l'accouchement à domicile. Elles travaillent en équipe afin
que l'une d'elles, au moins, soit disponible pour les accouchements. J'avais,
depuis de longs mois, noté leurs noms et la ville où se trouve leur cabinet, à
plus d'une heure de chez nous. 
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En septembre, au retour de nos vacances, nous nous rendons directement à
Crest pour cette première rencontre. L'adresse du cabinet était sur un
carnet que j'avais oublié lors de notre départ en vacances. Crest est une
toute petite ville, je pensais qu'en demandant, nous allions trouver facile-
ment. Pourtant, ni le cabinet médical regroupant plusieurs médecins, ni le
médecin situé à cinquante mètres de chez elles, ni le syndicat d'initiative
n'avaient connaissance de ces sages-femmes libérales ! J'ai eu l'impression
qu'on allait, avec ce rendez-vous, vers un autre monde, comme un monde
en « parallèle ». Apparemment, elles n'existaient pas ! C'est en demandant,
désespérée et sans plus y croire, dans une boulangerie, qu'une des clientes
a réagi au nom à consonnance allemande d’Edwige, qui, elle-même
allemande, avait remarqué ce nom sur la plaque en allant rendre visite à
l'une de ses amies habitant au même endroit.
Ce contretemps m'a permis de rencontrer l'immense décalage entre le
conventionnel et la pratique libérale des sages-femmes suivant des accou-
chements à domicile, que je n'aurais pu mesurer sans ce problème d'adresse.
Edwige nous rassure pour ce quart d'heure de retard, elle nous offre du
thé et l'on discute plus d'une heure de mon choix d'accoucher à la maison.
Elle a besoin de nous connaître pour évaluer notre motivation car nous
habitons à plus d'une heure et demie de leurs domiciles respectifs. L'accou-
chement est prévu à la mi-février ; à cette période, on est fréquemment
bloqués par la neige. Nous sommes à la campagne et elles aussi ! Nous
devons la persuader que nous irons jusqu'au bout du projet, que nous
l'avons déjà beaucoup préparé, depuis plus de trente mois à présent...
Je lui fais part de mon envie d'accoucher autrement, le plus naturelle-
ment possible, c'est-à-dire pour moi librement ! Surtout, ne pas être atta-
chée à un monitoring et voir arriver les contractions sur un écran, ce qui me
préparait à encore plus souffrir. Je veux pouvoir bouger, me déplacer, chan-
ger de position si j'en ressens le besoin. Je ne veux pas non plus être surprise
par l'arrivée de quelqu'un dans la chambre, avoir les jambes en l'air et subir
une épisiotomie. Je veux surtout garder le contact peau à peau avec mon
bébé et qu'il reste éloigné de toutes manipulations.
Je crois qu’Edwige a bien entendu ma motivation, ce que je voulais pour
moi et mon bébé. Elle m'explique les conditions dans lesquelles on peut
faire l'accouchement à domicile. Je découvre une toute nouvelle approche
de la relation patient-soignant : nos deux sages-femmes, aux personnalités
bien différentes, ont en commun cette aptitude à la confiance et au respect.
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Nous apprenons à nous connaître à chaque rencontre. Beaucoup d'em-
pathie, d'écoute. Je n'avais jamais été habituée à ce type d'échange avec des
personnes du corps médical. D'ailleurs, j'avais tendance, au début, à me
comporter comme je l'avais toujours fait, c'est-à-dire avec beaucoup de
retenue et un mélange de soumission et d'attente. Je m'attendais à une série
de conseils et recommandations alors qu'elles pratiquent une écoute active
et répondent seulement à mes questions. Je n'avais jamais été écoutée,
considérée, respectée de la sorte. Je peux m'exprimer, leur raconter mes
états d'âme! C'est vraiment nouveau pour moi et j'ai appris, grâce à elles, à
exprimer mes émotions et à me respecter davantage.
Par le biais du livre de Catherine Dumonteil-Kremer, Élever son enfant
autrement, je découvre qu'il y a différentes pratiques qui permettent d'ac-
compagner la grossesse : sophrologie, chant prénatal, yoga, haptonomie...
J'ai retenu l'article sur l'haptonomie car cette approche affective se pratique
à trois, la présence du père étant indispensable. J'avais très envie d'une
approche prenant en compte le futur papa, surtout quand ce dernier est si
impliqué dans le suivi de la grossesse et qu'il sera l'un des principaux acteurs
au moment de la naissance! Pour nous, notre enfant existait et était
reconnu et respecté à partir de l'instant où il avait choisi de venir grandir
dans le « giron maternel ». Nous voulions communiquer avec notre enfant
par un contact tactile dans la tendresse et l'amour. Pouvoir lui communiquer
notre amour, notre engagement pour sa sécurité, le soutenir dans son
développement physique, psychique et affectif, le guider vers l'autonomie et
l'épanouissement, étaient essentiels et débutaient tout de suite, bien avant
sa naissance. Et l'haptonomie nous a aidés à progresser sur ce chemin. J'ai
découvert mon corps autrement, j'étais plus consciente et aimante et j'étais
très réceptive aux mouvements du bébé. Pour mon époux, ce fut une ren-
contre complice avec son bébé qui allait beaucoup nous aider au moment
de l'accouchement. Il prenait véritablement sa place dans la relation trian-
gulaire affective : père-mère-enfant. Une qualité de présence à l'autre et à
soi. Lors de la dernière séance avant l'accouchement, nous avons appris des
gestes très précis et très doux à la fois, pour porter notre bébé, le changer,
l'allonger, tout en respectant sa base...
Ces neuf mois ont été ponctués par les rendez-vous mensuels avec, en
alternance, l'une des deux sages-femmes, puis par les séances d'haptonomie.
À chaque fois, nous ressortions de ces rencontres avec de nouvelles ressour-
ces, des réponses à nos inquiétudes, un recentrage sur nous trois.
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Pas un instant de doute sur notre choix d'accoucher chez nous, bien au
contraire, cela s'affirmait comme une évidence au fil des mois. Tout se
présentait au mieux pour ce grand moment de notre vie à nous trois, pour
cette rencontre et cet accueil à la maison. 
Nous avons vécu un moment fort, pour la deuxième échographie, au
cinquième mois, qui nous a révélé que notre enfant était une fille ! Je me
suis retenue et j'ai attendu d'être dans la rue pour éclater en sanglots telle-
ment ma joie était forte. Je nageais dans un bonheur et elle, je l'avais vue
nager dans mon ventre ! 
J'ai appelé mes trois fils l'un après l'autre pour leur apprendre qu'ils
allaient avoir une petite sœur ! J'étais tellement heureuse que c'est avec eux
que je voulais immédiatement le partager ! Laurent, lui, répondait au sourire
des passants…
Quelques jours plus tard, je rêvais de son prénom, ce serait Anaëlle ! Un
prénom doux et angélique. Elle était plus qu'un bébé, une vraie personne à
respecter et à aimer et nous avons continué à communiquer avec elle de
manière encore plus proche.
Nous avons eu la chance, le temps d'un week-end, de suivre un stage avec
le « pape » de l'accouchement sans douleur, Frédérick Leboyer. J'étais impa-
tiente de rencontrer cet homme qui avait eu l'aplomb de clamer que les
femmes pouvaient et devaient accoucher seules et qu'ainsi, elles reprenaient
leur pouvoir volé par les hommes ! Le premier à défier l'idée que les nou-
veau-nés n'avaient pas de conscience, donc pas de sensation. Enfin un
homme qui démontrait que les bébés avaient un immense besoin de calme,
de douceur et d'empathie au moment de leur naissance. 
Frédérick enseigne des mouvements de Tai Chi et des sons appris auprès
d'une femme indienne qui soulagent pendant la contraction, permettent
l'ouverture du col et régulent la respiration. Ce sont des voyelles émises à
des hauteurs différentes. Déjà en les apprenant, cela me faisait un bien fou !
J'étais à la fois calme et régénérée. Cet octogénaire en pleine forme m'a
apporté beaucoup de joie et la certitude que j'avais fait le bon choix en déci-
dant d'accoucher chez moi...
La semaine qui précède l'accouchement, il fait très beau malgré le froid, je
marche presque une heure tous les jours à vive allure, j'ai hâte que mon
bébé pointe son nez !
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Dans la nuit du 8 au 9 février, ce fameux grand moment me fait signe par
la fissure de la poche des eaux qui va me mouiller régulièrement. Je préviens
les sages-femmes, chacune sur leur téléphone portable. Elles souhaitent que
« ça ne traîne pas », et du coup, leurs recommandations déclenchent un peu
de panique en moi… Je sais que nos deux sages-femmes préfèrent que les
contractions démarrent tout de suite après une rupture de la poche des
eaux. À l'hôpital, on n'aime pas du tout qu'une future maman arrive en
disant que cela fait plusieurs heures que la poche des eaux est rompue.
D'ailleurs, les médecins préconisent de se rendre immédiatement à la mater-
nité si ce cas de figure se présente. D'après eux, il y a forcément un risque
important d'infection.
Frédérick Leboyer affirme que l'on peut rester plusieurs jours sans aucun
risque après la rupture de la poche des eaux et je n'avais aucune inquiétude,
jusqu'au moment où les sages-femmes m'ont un peu stressée pour qu'on
favorise le début du travail. Nous avions envisagé, avec les sages-femmes, la
possibilité de la fissure de la poche avant les premières contractions, puis-
que cela s'était déjà produit pour mon premier accouchement. Elles avaient
alors suggéré une séance d'acupuncture si cela se présentait. Malheureu-
sement, nous sommes mercredi et impossible de joindre ce fameux acupunc-
teur qui ne travaille pas ce jour-là! 
Je sais que le moment approche. Plus que quelques heures, et je serai
avec mon bébé. Je me sens alors fragile, très influençable. Mes seules « per-
sonnes ressources » sont mes deux sages-femmes. Je suis centrée sur ce
qu'elles me préconisent par téléphone. Je perds un peu le contact avec mon
bébé et moi-même. Sur leur recommandation, je me rends, faute de mieux,
chez l'ostéopathe, qui me reçoit entre deux rendez-vous, le but étant de
démarrer le travail! Je bois aussi des infusions de cannelle qui sont censées
déclencher les contractions. Je sais que j'agis de manière naturelle, mais tout
de même, je regrette qu'on se soit mis dans cet état d'affolement. Mauvais
début qui n'aide pas à la concentration, ni au détachement... Avec du recul,
si j'ai un autre bébé, je préviendrai les sages-femmes plus tardivement et je
gérerai complètement l'attente avant le début des contractions. J'irai mar-
cher pour rentrer dans ma bulle et savourer l'instant présent... 
Mercredi après-midi, suite de l'aventure, les contractions ont commencé.
On ne peut pas dire que je sois « posée »… Ça démarre sur les chapeaux
de roue et on a tellement envie que ce soient les bonnes contractions qu'on
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ose à peine y croire! Pourtant elles sont bien présentes toutes les quatre
minutes environ, pas violentes mais régulières. Le travail a débuté et je ne
suis pas dans un état d'esprit de sérénité, de joie ou de réceptivité, je ne me
trouve pas assez reliée à mon bébé. Je perds confiance. Je rentre dans ce jeu
d'incertitude, de peur que les contractions ne viennent pas assez vite par
rapport au « délai » de la rupture de la poche des eaux. La peur prend le
dessus. 
Je décide de monter dans notre chambre aménagée pour l'événement. Il
est 17 heures, je commence à « souffler avec les sons indiens » sur chaque
contraction, comme nous l'avons appris durant le stage. Ces sons envoient
des vibrations à travers mon corps et m'apaisent: ils me permettent de
« rentrer » dans un autre univers, plus intériorisé. Les contractions se pour-
suivent, assez fortes. Elles sont supportables mais rapprochées (toutes les
trois minutes environ) et finissent par m'épuiser. J'ai du mal à récupérer
entre chacune d'elles. C'est une question d'endurance. Mais comme je ne
sais pas combien de temps il faudra « tenir », que je pars vers l'inconnu, je
ne suis pas vraiment tranquille et patiente!
À 18 heures, Laurent, tendrement présent, me propose de me faire
couler un bain. Il a déjà fait plusieurs navettes entre la cuisine et la cham-
bre pour m'apporter de l'eau, des figues, des amandes, me soutenir, me
masser les reins! Il est très à l'écoute, mais cette présence que je réclame
tant et qui me semble indispensable, m'empêche là aussi de me retrouver,
de m'intérioriser… J'ai du mal à vivre complètement avec moi-même et mon
bébé, trop distraite par l'extérieur. 
Me permettre de vivre dans mon cocon, oser ne vivre que pour ça, pour
soi, pour le bébé, c'est un enseignement que je relève de cette expérience!
Edwige nous appelle pour savoir comment le travail progresse, elle est
tranquille au bout du fil, rassurée que le travail ait bien commencé. On
convient de se rappeler vers 20 heures. Je continue à « gérer » les contrac-
tions qui s'annoncent, devant et derrière, puisque mes reins souffrent aussi! 
Je change très souvent de position. Émettre les sons m'aide beaucoup.
Les mains, les paroles de Laurent aussi. Je m'installe par moments contre lui
ou alors je suis appuyée sur le gros ballon et je roule dessus. C'est une des
positions qui me soulage le plus. J'ai l'impression que le temps passe vite et
en même temps que ça dure depuis des heures. Ce qui est vrai! Je suis
impatiente!
À 20 heures, la sage-femme au téléphone me demande si je préfère
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qu'elle vienne directement chez nous ou si elle retourne chez elle car elle est
en visite à mi-chemin de notre maison. Je suis un peu étonnée de son
manque d'empressement à venir, je ne vais donc pas accoucher tout de
suite? J'ai besoin de sa présence mais je n'ose pas lui dire. J'ai envie qu'elle
me dise « où j'en suis » et, en même temps, j'ai peur de la faire venir trop
tôt...
Elle arrivera plus tard, vers 22 heures, après avoir dîné. À la suite de son
examen vaginal, il s'avère qu'en effet, mon col est peu ouvert bien qu'elle ait
pu toucher les cheveux du bébé. Je suis un peu déçue, toutes ces heures
écoulées dans la souffrance « pour un piètre avancement » : c'est ainsi que
je le vis. Elle me donne des gélules homéopathiques pour atténuer mes
douleurs dans les reins et pour faciliter le travail.
Puis elle propose d'aller s'allonger, pour prendre du repos, si je suis d'ac-
cord. Je n'y vois pas d'inconvénient, au contraire… Je suis rassurée qu'elle
soit là, je préfère être tranquille et je n'ai pas trop envie qu'on me touche,
me regarde, ni qu'on suive l'évolution sans arrêt. J'ai bien compris que je ne
vais pas accoucher dans les secondes qui suivent. Si j'ai besoin d'elle, il
suffira d'aller la réveiller.
Les contractions continuent... j'en ai marre, je suis épuisée! Je pensais
que ce serait plus rapide. Minuit approche et je réalise que je n'accoucherai
pas le 9 février comme je le croyais! J'essaie de manger un peu, je vomis tout
dès que la contraction arrive. Je me focalise sur les sons. Ces voyelles chan-
tées sur des notes différentes me donnent la sensation qu'elles démarrent au
plus profond de mon corps et m'apaisent. Me donner la liberté d'émettre ces
sons pendant le travail est un excellent palliatif à la douleur que je ressens.
Je parle aussi au bébé, je le visualise dans sa progression. Mais mon
mental arrive quand même à prendre, petit à petit, le dessus... Je vois les
heures défiler sur ce foutu réveil en face de moi. Je n'ai pas un moment de
répit, les contractions sont rapprochées. Des doutes commencent à
s'immiscer subrepticement dans mon esprit. Mes pensées continuent de
carburer à fond et pourtant je ne peux pas accuser l'extérieur de le solliciter :
aucune lumière violente, aucune visite ou examen du col! Même Laurent
sait être discret et très présent à la fois.
Non, tout se construit à l'intérieur de mon esprit..., la peur de ne pas
savoir faire toute seule et cette colère aussi contre moi qui accepte de
souffrir alors qu'avec une péridurale tout serait réglé! 
Comment puis-je avoir de telles pensées, moi qui prône la naissance à la














[image: ]Voyage au centre de nous-mêmes
35
maison ? Comment puis-je me laisser envahir par ces peurs alors que la nais-
sance à la maison est de toute évidence l'opportunité de retrouver mon plein
pouvoir de femme et une grande liberté ? J'ai peur, partagée entre l'envie de
réveiller Edwige et ne pas l'importuner... Pour quoi faire ? De toute façon,
le travail n'a pas dû avancer et j'ai tellement peur qu'elle le confirme ! Je suis
dans le flou, l'inconnu, face à moi-même et au lieu de me recentrer, je com-
mence à divaguer, à me sentir incapable, je n'y arriverai pas... et cette souf-
france qui continue de m'épuiser m'insupporte.
Je réaliserai bien plus tard avoir cru qu'une préparation et des conditions
optimales pour accoucher me dispenseraient d'avoir mal ! Puisque tout était
réuni pour que cela se passe au mieux, apparemment, je ne devais pas
souffrir ! Une croyance bien inconsciente qui m'a entraînée vers une non-
acceptation de la douleur des contractions, un refus de les accueillir, une
colère contre moi qui n'avais pas réussi puisque j'avais mal ! Belle confusion
qui m'a rendue si amère à chaque contraction qui se présentait !
Laurent me propose à nouveau un bain bien chaud, vers 2 heures du
matin, que j'accepte volontiers bien que je n'arrive pas à y rester plus de
dix minutes. Je lui fais part de mon « envie » de partir à la maternité qui se
trouve à vingt-cinq minutes de la maison. Il est surpris ! Et pourtant, il va
faire preuve de délicatesse et de douceur, ses paroles d'amour vont me
redonner confiance. Je continue de parler au bébé, de visualiser le passage,
de l'accompagner et je sens justement, en sortant de la baignoire, comme
une descente dans le bas de mon ventre. Je regarde encore l'heure : 2 h 20. 
Les contractions s'amplifient à un point... que je lâche d'un coup !
Paradoxalement, l'intensité de la douleur m'emporte dans un autre univers
où cette douleur se transforme en une colombe qui s'envole, heureuse et
libre de voler ! La présence amoureuse de mon homme et lui avoir exprimé
mes peurs ont contribué également à ce nouvel état de conscience. J'ai juste
une dernière pensée : que le bébé soit là à 3 heures du matin, sinon je
réveille la sage-femme et l'on décidera de la suite...
J'émets un râle pour supporter la douleur plus violente des contractions,
depuis la sortie de l'eau. J'ose enfin crier quand les contractions deviennent
encore plus violentes ! Je suis debout, accrochée à Laurent. Je vis l'instant
présent, le temps n'a plus de prise sur moi, je sens que je n'ai plus peur...
C'est comme si j'étais dans un faisceau de lumière, j'ai dépassé un seuil, je
vis l'instant, je ne pense plus… quelle incroyable sensation ! Mon mental a
abdiqué ! Je ne suis plus dans le contrôle, la plainte, l'attente, je suis toute à
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moi et à ce petit être qui fait aussi le voyage vers l'inconnu ! Je nourris mon
âme, par cette parfaite cohérence entre ce que je vis physiologiquement et
psychologiquement. Plus rien ne compte que l'instant présent. Je suis passée
dans une autre vibration, je me sens dorénavant reliée et plus sereine. 
Puis, je ressens d'un coup le besoin de me mettre à quatre pattes, sur le
matelas au sol. Je me retrouve à genoux, mes coudes adossés sur le rebord
du lit. Cette position a l'avantage de laisser le périnée très souple puisqu'il
n'est pas sollicité par la pesanteur. Presque immédiatement, une grande brû-
lure envahit tout le bas de mon ventre, je suis attentive à ce qui se passe,
c'est le bébé qui pousse sur l'anus et le périnée. Je ne contracte rien, je laisse
faire, je ressens une joie m'envahir car Laurent me dit : « Je vois ses che-
veux ». Je sais que ça y est et en même temps je laisse faire mon corps, je
parle intérieurement à mon bébé, je lui dis, avec plein de douceur, d'y aller
à son rythme, que je suis complètement relâchée pour l'accueillir. Je me sens
dans une totale ouverture, une présence totale. 
Surtout ne pas pousser, m'avait recommandé notre ami Vincent ostéo-
pathe, mais plutôt maintenir une respiration douce. Laurent me dit : « Je
vais réveiller Edwige » et là, je lui crie : « Non ! » brutalement, car je sens
Anaëlle arriver. Intuitivement, je sais qu'il n'aura pas le temps ! La seconde
brûlure, suivie d'une sensation d'écartèlement arrive, et, alors que je suis à
l'écoute de ce qui se passe, je me laisse surprendre par la « sortie » pro-
digieuse de mon bébé ! Elle arrive comme une fusée, en un seul jet, Laurent
a juste le temps de réagir et de la récupérer ! Elle est là, en dehors de mon
ventre… tout est allé si vite !
Son papa, surpris aussi, me la fait glisser dans les bras. Elle est toute
blanche, toute mouillée, je la serre fort contre moi de bonheur et aussi pour
ne pas la lâcher, la réchauffer et lui communiquer tout mon amour. Laurent
court chercher Edwige.
Il n'y a eu, à cet instant-là, aucune attente, aucune demande, juste un
état de réceptivité et de don… Notre enfant a pu venir en toute confiance.
Je lui murmure, dans un sanglot, que nous avons réussi toutes les deux ! Il
est 2 h 52. Cette arrivée est magique ! Sans n'avoir JAMAIS poussé, dans
une position idéale pour laisser faire mon corps et mon bébé et dans cet état
second de lâcher-prise et de confiance dans lequel je me trouvais. Un état
de grâce et d'ouverture à la vie ! 
Quelle prodigieuse sensation de serrer ce petit être contre soi, quelle
intimité ce corps à corps ! Je suis persuadée que mon ouverture et le lâcher
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prise ont facilité le passage. Du coup, l'expulsion s'est passée sans heurt et
toute seule, j'ai pu en faire la bienheureuse expérience.
Edwige arrive immédiatement et m'aide à expulser le placenta. J'ai mon
bébé tout contre moi et Laurent la couvre, elle commence à avoir froid.
Avec la sage-femme, il surveille l'état du cordon qui sera coupé seulement
quand il aura cessé de battre.
Je suis toujours dans un état second, épuisée et si heureuse à la fois. Il
reste à me libérer du placenta afin que je puisse m'allonger sur le lit sans
mettre du sang partout. Je les laisse faire, je vis chaque dixième de seconde
à fond, ce bonheur de serrer ce petit corps contre ma peau. Anaëlle aura à
peine pleuré quelques secondes, je pense qu'elle a eu froid. Elle est toute
recouverte de vernix, une sorte de pâte collante toute blanche. Edwige est
très efficace et c'est bon de sentir sa présence. Je suis entre de bonnes
mains, je peux me laisser aller à mon bonheur et mon soulagement. Je peux
enfin me glisser sur notre lit, j'ai toujours Anaëlle contre ma peau ! 
C'est l'aurore, nous allons rester là, à sommeiller plus ou moins, à parler
un peu, à savourer ces instants cadeaux alors que notre merveille s'est ren-
dormie contre ma peau et ne souhaite pas téter pour le moment. Elle est en
sécurité, je sais que rien ne va venir la séparer de moi. On est si bien ensem-
ble tous les trois, quelle intimité, tout est calme, paisible. C'est la magie de
ces premiers moments ensemble. Je vis ces moments à fond au contact de
ma petite fille, de son poids sur mon ventre, de sa chaleur, de son abandon
confiant…
Vers 8 heures du matin, je confie quelques minutes mon nouveau-né
pour aller me doucher. Je suis bien faible. Après l'avoir pesée (3,560 kg),
notre sage-femme effectue un dernier examen pour nous deux avant de
nous quitter. Anaëlle aura juste été essuyée. Puis, nous restons à nouveau
ainsi, toute la matinée, peau à peau, bien emmitouflées sous les couvertures.
Elle va attendre l'après-midi pour avoir envie de téter un peu ! Un autre type
de rencontre plus qu'un repas ! Elle était si bien contre ma peau pendant les
heures qui ont suivi l'accouchement qu'elle a été nourrie « autrement » !
L'arrivée d'Anaëlle a été prodigieuse, sans déchirure en plus : Anaëlle a
« atterri » sans aucun obstacle car elle avait le champ libre, j'étais ouverte,
au propre comme au figuré, je lui ai parlé avec mon cœur, ma sincérité. J'ai
longuement douté à un moment donné. J'avais surestimé mes possibilités ;
il ne suffit pas de savoir et de vouloir, encore faut-il se permettre de se faire
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confiance, de faire confiance en la vie, au bébé, à son conjoint... Mais je ne
regrette pas ce long cheminement au milieu des contractions! Je comprends
aujourd'hui que mettre la barre trop haut, être dans la volonté et croire que
je devais tout assumer m'a pris beaucoup d'énergie... Cet accouchement a
ébranlé mes notions de compétence! Et je n'ai plus rien à prouver.
Cette naissance a changé mon regard sur moi et sur les autres femmes. J'ai
appris à me connaître, à être davantage dans l'amour de moi-même et j'ai à
présent beaucoup plus de considération pour les femmes enceintes qui ne
suivent pas forcément la même voie que la mienne.
Je crois que tout ce qui a été vécu est juste. J'ai fait un pas de plus vers
l'Amour et la confiance. Je me sens plus forte et plus connectée à ce que je
suis vraiment, plus sûre de moi, plus sincère aussi. Plus femme.
Être bien préparée ne m'a pas suffi. La connaissance, c'est aussi laisser
faire son cœur, c'est oublier ce qu'on a appris pour se connecter au plus pro-
fond de son être et, ainsi, permettre à la vie de jaillir dans la joie!
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(function(bt,aT){var bc={version:"3.0.3"};var bi=navigator.userAgent.toLowerCase();if(bi.indexOf("windows")>-1||bi.indexOf("win32")>-1){bc.isWindows=true}else{if(bi.indexOf("macintosh")>-1||bi.indexOf("mac os x")>-1){bc.isMac=true}else{if(bi.indexOf("linux")>-1){bc.isLinux=true}}}bc.isIE=bi.indexOf("msie")>-1;bc.isIE6=bi.indexOf("msie 6")>-1;bc.isIE7=bi.indexOf("msie 7")>-1;bc.isGecko=bi.indexOf("gecko")>-1&&bi.indexOf("safari")==-1;bc.isWebKit=bi.indexOf("applewebkit/")>-1;var bP=/#(.+)$/,bL=/^(light|shadow)box\[(.*?)\]/i,bY=/\s*([a-z_]*?)\s*=\s*(.+)\s*/,aY=/[0-9a-z]+$/i,bT=/(.+\/)shadowbox\.js/i;var by=false,a3=false,aS={},bz=0,bb,bB;bc.current=-1;bc.dimensions=null;bc.ease=function(a){return 1+Math.pow(a-1,3)};bc.errorInfo={fla:{name:"Flash",url:"http://www.adobe.com/products/flashplayer/"},qt:{name:"QuickTime",url:"http://www.apple.com/quicktime/download/"},wmp:{name:"Windows Media Player",url:"http://www.microsoft.com/windows/windowsmedia/"},f4m:{name:"Flip4Mac",url:"http://www.flip4mac.com/wmv_download.htm"}};bc.gallery=[];bc.onReady=bH;bc.path=null;bc.player=null;bc.playerId="sb-player";bc.options={animate:true,animateFade:true,autoplayMovies:true,continuous:false,enableKeys:true,flashParams:{bgcolor:"#000000",allowfullscreen:true},flashVars:{},flashVersion:"9.0.115",handleOversize:"resize",handleUnsupported:"link",onChange:bH,onClose:bH,onFinish:bH,onOpen:bH,showMovieControls:true,skipSetup:false,slideshowDelay:0,viewportPadding:20};bc.getCurrent=function(){return bc.current>-1?bc.gallery[bc.current]:null};bc.hasNext=function(){return bc.gallery.length>1&&(bc.current!=bc.gallery.length-1||bc.options.continuous)};bc.isOpen=function(){return by};bc.isPaused=function(){return bB=="pause"};bc.applyOptions=function(a){aS=bV({},bc.options);bV(bc.options,a)};bc.revertOptions=function(){bV(bc.options,aS)};bc.init=function(a,f){if(a3){return}a3=true;if(bc.skin.options){bV(bc.options,bc.skin.options)}if(a){bV(bc.options,a)}if(!bc.path){var g,d=document.getElementsByTagName("script");for(var h=0,c=d.length;h<c;++h){g=bT.exec(d[h].src);if(g){bc.path=g[1];break}}}if(f){bc.onReady=f}bd()};bc.open=function(c){if(by){return}var a=bc.makeGallery(c);bc.gallery=a[0];bc.current=a[1];c=bc.getCurrent();if(c==null){return}bc.applyOptions(c.options||{});bm();if(bc.gallery.length){c=bc.getCurrent();if(bc.options.onOpen(c)===false){return}by=true;bc.skin.onOpen(c,a1)}};bc.close=function(){if(!by){return}by=false;if(bc.player){bc.player.remove();bc.player=null}if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null}bz=0;bA(false);bc.options.onClose(bc.getCurrent());bc.skin.onClose();bc.revertOptions()};bc.play=function(){if(!bc.hasNext()){return}if(!bz){bz=bc.options.slideshowDelay*1000}if(bz){bb=bp();bB=setTimeout(function(){bz=bb=0;bc.next()},bz);if(bc.skin.onPlay){bc.skin.onPlay()}}};bc.pause=function(){if(typeof bB!="number"){return}bz=Math.max(0,bz-(bp()-bb));if(bz){clearTimeout(bB);bB="pause";if(bc.skin.onPause){bc.skin.onPause()}}};bc.change=function(a){if(!(a in bc.gallery)){if(bc.options.continuous){a=(a<0?bc.gallery.length+a:0);if(!(a in bc.gallery)){return}}else{return}}bc.current=a;if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null;bz=bb=0}bc.options.onChange(bc.getCurrent());a1(true)};bc.next=function(){bc.change(bc.current+1)};bc.previous=function(){bc.change(bc.current-1)};bc.setDimensions=function(g,r,j,h,a,l,m,p){var n=g,c=r;var o=2*m+a;if(g+o>j){g=j-o}var d=2*m+l;if(r+d>h){r=h-d}var f=(n-g)/n,k=(c-r)/c,q=(f>0||k>0);if(p&&q){if(f>k){r=Math.round((c/n)*g)}else{if(k>f){g=Math.round((n/c)*r)}}}bc.dimensions={height:g+a,width:r+l,innerHeight:g,innerWidth:r,top:Math.floor((j-(g+o))/2+m),left:Math.floor((h-(r+d))/2+m),oversized:q};return bc.dimensions};bc.makeGallery=function(g){var c=[],h=-1;if(typeof g=="string"){g=[g]}if(typeof g.length=="number"){bS(g,function(k,j){if(j.content){c[k]=j}else{c[k]={content:j}}});h=0}else{if(g.tagName){var d=bc.getCache(g);g=d?d:bc.makeObject(g)}if(g.gallery){c=[];var f;for(var a in bc.cache){f=bc.cache[a];if(f.gallery&&f.gallery==g.gallery){if(h==-1&&f.content==g.content){h=c.length}c.push(f)}}if(h==-1){c.unshift(g);h=0}}else{c=[g];h=0}}bS(c,function(k,j){c[k]=bV({},j)});return[c,h]};bc.makeObject=function(g,a){var f={content:g.href,title:g.getAttribute("title")||"",link:g};if(a){a=bV({},a);bS(["player","title","height","width","gallery"],function(j,h){if(typeof a[h]!="undefined"){f[h]=a[h];delete a[h]}});f.options=a}else{f.options={}}if(!f.player){f.player=bc.getPlayer(f.content)}var c=g.getAttribute("rel");if(c){var d=c.match(bL);if(d){f.gallery=escape(d[2])}bS(c.split(";"),function(j,h){d=h.match(bY);if(d){f[d[1]]=d[2]}})}return f};bc.getPlayer=function(a){if(a.indexOf("#")>-1&&a.indexOf(document.location.href)==0){return"inline"}var f=a.indexOf("?");if(f>-1){a=a.substring(0,f)}var d,c=a.match(aY);if(c){d=c[0].toLowerCase()}if(d){if(bc.img&&bc.img.ext.indexOf(d)>-1){return"img"}if(bc.swf&&bc.swf.ext.indexOf(d)>-1){return"swf"}if(bc.flv&&bc.flv.ext.indexOf(d)>-1){return"flv"}if(bc.qt&&bc.qt.ext.indexOf(d)>-1){if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"qtwmp"}else{return"qt"}}if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"wmp"}}return"iframe"};function bm(){var c=bc.errorInfo,a=bc.plugins,m,l,h,d,j,f,k,g;for(var n=0;n<bc.gallery.length;++n){m=bc.gallery[n];l=false;h=null;switch(m.player){case"flv":case"swf":if(!a.fla){h="fla"}break;case"qt":if(!a.qt){h="qt"}break;case"wmp":if(bc.isMac){if(a.qt&&a.f4m){m.player="qt"}else{h="qtf4m"}}else{if(!a.wmp){h="wmp"}}break;case"qtwmp":if(a.qt){m.player="qt"}else{if(a.wmp){m.player="wmp"}else{h="qtwmp"}}break}if(h){if(bc.options.handleUnsupported=="link"){switch(h){case"qtf4m":j="shared";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.f4m.url,c.f4m.name];break;case"qtwmp":j="either";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.wmp.url,c.wmp.name];break;default:j="single";f=[c[h].url,c[h].name]}m.player="html";m.content='<div class="sb-message">'+aL(bc.lang.errors[j],f)+"</div>"}else{l=true}}else{if(m.player=="inline"){d=bP.exec(m.content);if(d){k=bN(d[1]);if(k){m.content=k.innerHTML}else{l=true}}else{l=true}}else{if(m.player=="swf"||m.player=="flv"){g=(m.options&&m.options.flashVersion)||bc.options.flashVersion;if(bc.flash&&!bc.flash.hasFlashPlayerVersion(g)){m.width=310;m.height=177}}}}if(l){bc.gallery.splice(n,1);if(n<bc.current){--bc.current}else{if(n==bc.current){bc.current=n>0?n-1:n}}--n}}}function bA(a){if(!bc.options.enableKeys){return}(a?bo:bg)(document,"keydown",bD)}function bD(a){if(a.metaKey||a.shiftKey||a.altKey||a.ctrlKey){return}var d=aI(a),c;switch(d){case 81:case 88:case 27:c=bc.close;break;case 37:c=bc.previous;break;case 39:c=bc.next;break;case 32:c=typeof bB=="number"?bc.pause:bc.play;break}if(c){aQ(a);c()}}function a1(f){bA(false);var g=bc.getCurrent();var a=(g.player=="inline"?"html":g.player);if(typeof bc[a]!="function"){throw"unknown player "+a}if(f){bc.player.remove();bc.revertOptions();bc.applyOptions(g.options||{})}bc.player=new bc[a](g,bc.playerId);if(bc.gallery.length>1){var j=bc.gallery[bc.current+1]||bc.gallery[0];if(j.player=="img"){var d=new Image();d.src=j.content}var h=bc.gallery[bc.current-1]||bc.gallery[bc.gallery.length-1];if(h.player=="img"){var c=new Image();c.src=h.content}}bc.skin.onLoad(f,a7)}function a7(){if(!by){return}if(typeof bc.player.ready!="undefined"){var a=setInterval(function(){if(by){if(bc.player.ready){clearInterval(a);a=null;bc.skin.onReady(aZ)}}else{clearInterval(a);a=null}},10)}else{bc.skin.onReady(aZ)}}function aZ(){if(!by){return}bc.player.append(bc.skin.body,bc.dimensions);bc.skin.onShow(bj)}function bj(){if(!by){return}if(bc.player.onLoad){bc.player.onLoad()}bc.options.onFinish(bc.getCurrent());if(!bc.isPaused()){bc.play()}bA(true)}if(!Array.prototype.indexOf){Array.prototype.indexOf=function(d,a){var c=this.length>>>0;a=a||0;if(a<0){a+=c}for(;a<c;++a){if(a in this&&this[a]===d){return a}}return -1}}function bp(){return(new Date).getTime()}function bV(c,a){for(var d in a){c[d]=a[d]}return c}function bS(g,f){var d=0,c=g.length;for(var a=g[0];d<c&&f.call(a,d,a)!==false;a=g[++d]){}}function aL(c,a){return c.replace(/\{(\w+?)\}/g,function(d,f){return a[f]})}function bH(){}function bN(a){return document.getElementById(a)}function bu(a){a.parentNode.removeChild(a)}var aW=true,S=true;function a0(){var a=document.body,c=document.createElement("div");aW=typeof c.style.opacity==="string";c.style.position="fixed";c.style.margin=0;c.style.top="20px";a.appendChild(c,a.firstChild);S=c.offsetTop==20;a.removeChild(c)}bc.getStyle=(function(){var a=/opacity=([^)]*)/,c=document.defaultView&&document.defaultView.getComputedStyle;return function(f,g){var h;if(!aW&&g=="opacity"&&f.currentStyle){h=a.test(f.currentStyle.filter||"")?(parseFloat(RegExp.$1)/100)+"":"";return h===""?"1":h}if(c){var d=c(f,null);if(d){h=d[g]}if(g=="opacity"&&h==""){h="1"}}else{h=f.currentStyle[g]}return h}})();bc.appendHTML=function(a,d){if(a.insertAdjacentHTML){a.insertAdjacentHTML("BeforeEnd",d)}else{if(a.lastChild){var c=a.ownerDocument.createRange();c.setStartAfter(a.lastChild);var f=c.createContextualFragment(d);a.appendChild(f)}else{a.innerHTML=d}}};bc.getWindowSize=function(a){if(document.compatMode==="CSS1Compat"){return document.documentElement["client"+a]}return document.body["client"+a]};bc.setOpacity=function(a,c){var d=a.style;if(aW){d.opacity=(c==1?"":c)}else{d.zoom=1;if(c==1){if(typeof d.filter=="string"&&(/alpha/i).test(d.filter)){d.filter=d.filter.replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\);?/gi,"")}}else{d.filter=(d.filter||"").replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\)/gi,"")+" alpha(opacity="+(c*100)+")"}}};bc.clearOpacity=function(a){bc.setOpacity(a,1)};function aP(c){var a=c.target?c.target:c.srcElement;return a.nodeType==3?a.parentNode:a}function a8(d){var c=d.pageX||(d.clientX+(document.documentElement.scrollLeft||document.body.scrollLeft)),a=d.pageY||(d.clientY+(document.documentElement.scrollTop||document.body.scrollTop));return[c,a]}function aQ(a){a.preventDefault()}function aI(a){return a.which?a.which:a.keyCode}function bo(f,a,d){if(f.addEventListener){f.addEventListener(a,d,false)}else{if(f.nodeType===3||f.nodeType===8){return}if(f.setInterval&&(f!==bt&&!f.frameElement)){f=bt}if(!d.__guid){d.__guid=bo.guid++}if(!f.events){f.events={}}var c=f.events[a];if(!c){c=f.events[a]={};if(f["on"+a]){c[0]=f["on"+a]}}c[d.__guid]=d;f["on"+a]=bo.handleEvent}}bo.guid=1;bo.handleEvent=function(f){var c=true;f=f||bo.fixEvent(((this.ownerDocument||this.document||this).parentWindow||bt).event);var d=this.events[f.type];for(var a in d){this.__handleEvent=d[a];if(this.__handleEvent(f)===false){c=false}}return c};bo.preventDefault=function(){this.returnValue=false};bo.stopPropagation=function(){this.cancelBubble=true};bo.fixEvent=function(a){a.preventDefault=bo.preventDefault;a.stopPropagation=bo.stopPropagation;return a};function bg(a,d,c){if(a.removeEventListener){a.removeEventListener(d,c,false)}else{if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.__guid]}}}var K=false,bF;if(document.addEventListener){bF=function(){document.removeEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bc.load()}}else{if(document.attachEvent){bF=function(){if(document.readyState==="complete"){document.detachEvent("onreadystatechange",bF);bc.load()}}}}function aX(){if(K){return}try{document.documentElement.doScroll("left")}catch(a){setTimeout(aX,1);return}bc.load()}function bd(){if(document.readyState==="complete"){return bc.load()}if(document.addEventListener){document.addEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bt.addEventListener("load",bc.load,false)}else{if(document.attachEvent){document.attachEvent("onreadystatechange",bF);bt.attachEvent("onload",bc.load);var a=false;try{a=bt.frameElement===null}catch(c){}if(document.documentElement.doScroll&&a){aX()}}}}bc.load=function(){if(K){return}if(!document.body){return setTimeout(bc.load,13)}K=true;a0();bc.onReady();if(!bc.options.skipSetup){bc.setup()}bc.skin.init()};bc.plugins={};if(navigator.plugins&&navigator.plugins.length){var aH=[];bS(navigator.plugins,function(a,c){aH.push(c.name)});aH=aH.join(",");var bI=aH.indexOf("Flip4Mac")>-1;bc.plugins={fla:aH.indexOf("Shockwave Flash")>-1,qt:aH.indexOf("QuickTime")>-1,wmp:!bI&&aH.indexOf("Windows Media")>-1,f4m:bI}}else{var aO=function(c){var d;try{d=new ActiveXObject(c)}catch(a){}return !!d};bc.plugins={fla:aO("ShockwaveFlash.ShockwaveFlash"),qt:aO("QuickTime.QuickTime"),wmp:aO("wmplayer.ocx"),f4m:false}}var a6=/^(light|shadow)box/i,bE="shadowboxCacheKey",a2=1;bc.cache={};bc.select=function(d){var a=[];if(!d){var c;bS(document.getElementsByTagName("a"),function(j,h){c=h.getAttribute("rel");if(c&&a6.test(c)){a.push(h)}})}else{var f=d.length;if(f){if(typeof d=="string"){if(bc.find){a=bc.find(d)}}else{if(f==2&&typeof d[0]=="string"&&d[1].nodeType){if(bc.find){a=bc.find(d[0],d[1])}}else{for(var g=0;g<f;++g){a[g]=d[g]}}}}else{a.push(d)}}return a};bc.setup=function(a,c){bS(bc.select(a),function(d,f){bc.addCache(f,c)})};bc.teardown=function(a){bS(bc.select(a),function(d,c){bc.removeCache(c)})};bc.addCache=function(a,c){var d=a[bE];if(d==aT){d=a2++;a[bE]=d;bo(a,"click",aJ)}bc.cache[d]=bc.makeObject(a,c)};bc.removeCache=function(a){bg(a,"click",aJ);delete bc.cache[a[bE]];a[bE]=null};bc.getCache=function(c){var a=c[bE];return(a in bc.cache&&bc.cache[a])};bc.clearCache=function(){for(var a in bc.cache){bc.removeCache(bc.cache[a].link)}bc.cache={}};function aJ(a){bc.open(this);if(bc.gallery.length){aQ(a)}}bc.find=(function(){var k=/((?:\((?:\([^()]+\)|[^()]+)+\)|\[(?:\[[^[\]]*\]|['"][^'"]*['"]|[^[\]'"]+)+\]|\\.|[^ >+~,(\[\\]+)+|[>+~])(\s*,\s*)?((?:.|\r|\n)*)/g,j=0,f=Object.prototype.toString,p=false,r=true;[0,0].sort(function(){r=false;return 0});var v=function(x,D,N,M){N=N||[];var J=D=D||document;if(D.nodeType!==1&&D.nodeType!==9){return[]}if(!x||typeof x!=="string"){return N}var w=[],B,H,E,C,y=true,A=u(D),L=x;while((k.exec(""),B=k.exec(L))!==null){L=B[3];w.push(B[1]);if(B[2]){C=B[3];break}}if(w.length>1&&o.exec(x)){if(w.length===2&&n.relative[w[0]]){H=d(w[0]+w[1],D)}else{H=n.relative[w[0]]?[D]:v(w.shift(),D);while(w.length){x=w.shift();if(n.relative[x]){x+=w.shift()}H=d(x,H)}}}else{if(!M&&w.length>1&&D.nodeType===9&&!A&&n.match.ID.test(w[0])&&!n.match.ID.test(w[w.length-1])){var I=v.find(w.shift(),D,A);D=I.expr?v.filter(I.expr,I.set)[0]:I.set[0]}if(D){var I=M?{expr:w.pop(),set:l(M)}:v.find(w.pop(),w.length===1&&(w[0]==="~"||w[0]==="+")&&D.parentNode?D.parentNode:D,A);H=I.expr?v.filter(I.expr,I.set):I.set;if(w.length>0){E=l(H)}else{y=false}while(w.length){var F=w.pop(),G=F;if(!n.relative[F]){F=""}else{G=w.pop()}if(G==null){G=D}n.relative[F](E,G,A)}}else{E=w=[]}}if(!E){E=H}if(!E){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+(F||x)}if(f.call(E)==="[object Array]"){if(!y){N.push.apply(N,E)}else{if(D&&D.nodeType===1){for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&(E[O]===true||E[O].nodeType===1&&m(D,E[O]))){N.push(H[O])}}}else{for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&E[O].nodeType===1){N.push(H[O])}}}}}else{l(E,N)}if(C){v(C,J,N,M);v.uniqueSort(N)}return N};v.uniqueSort=function(w){if(h){p=r;w.sort(h);if(p){for(var x=1;x<w.length;x++){if(w[x]===w[x-1]){w.splice(x--,1)}}}}return w};v.matches=function(x,w){return v(x,null,null,w)};v.find=function(F,D,E){var w,y;if(!F){return[]}for(var A=0,B=n.order.length;A<B;A++){var x=n.order[A],y;if((y=n.leftMatch[x].exec(F))){var C=y[1];y.splice(1,1);if(C.substr(C.length-1)!=="\\"){y[1]=(y[1]||"").replace(/\\/g,"");w=n.find[x](y,D,E);if(w!=null){F=F.replace(n.match[x],"");break}}}}if(!w){w=D.getElementsByTagName("*")}return{set:w,expr:F}};v.filter=function(J,L,G,A){var B=J,E=[],N=L,x,D,w=L&&L[0]&&u(L[0]);while(J&&L.length){for(var M in n.filter){if((x=n.match[M].exec(J))!=null){var C=n.filter[M],F,H;D=false;if(N===E){E=[]}if(n.preFilter[M]){x=n.preFilter[M](x,N,G,E,A,w);if(!x){D=F=true}else{if(x===true){continue}}}if(x){for(var y=0;(H=N[y])!=null;y++){if(H){F=C(H,x,y,N);var I=A^!!F;if(G&&F!=null){if(I){D=true}else{N[y]=false}}else{if(I){E.push(H);D=true}}}}}if(F!==aT){if(!G){N=E}J=J.replace(n.match[M],"");if(!D){return[]}break}}}if(J===B){if(D==null){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+J}else{break}}B=J}return N};var n=v.selectors={order:["ID","NAME","TAG"],match:{ID:/#((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,CLASS:/\.((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,NAME:/\[name=['"]*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)['"]*\]/,ATTR:/\[\s*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)\s*(?:(\S?=)\s*(['"]*)(.*?)\3|)\s*\]/,TAG:/^((?:[\w\u00c0-\uFFFF\*-]|\\.)+)/,CHILD:/:(only|nth|last|first)-child(?:\((even|odd|[\dn+-]*)\))?/,POS:/:(nth|eq|gt|lt|first|last|even|odd)(?:\((\d*)\))?(?=[^-]|$)/,PSEUDO:/:((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)(?:\((['"]*)((?:\([^\)]+\)|[^\2\(\)]*)+)\2\))?/},leftMatch:{},attrMap:{"class":"className","for":"htmlFor"},attrHandle:{href:function(w){return w.getAttribute("href")}},relative:{"+":function(E,B){var y=typeof B==="string",w=y&&!/\W/.test(B),D=y&&!w;if(w){B=B.toLowerCase()}for(var A=0,C=E.length,x;A<C;A++){if((x=E[A])){while((x=x.previousSibling)&&x.nodeType!==1){}E[A]=D||x&&x.nodeName.toLowerCase()===B?x||false:x===B}}if(D){v.filter(B,E,true)}},">":function(D,B){var x=typeof B==="string";if(x&&!/\W/.test(B)){B=B.toLowerCase();for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){var y=w.parentNode;D[A]=y.nodeName.toLowerCase()===B?y:false}}}else{for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){D[A]=x?w.parentNode:w.parentNode===B}}if(x){v.filter(B,D,true)}}},"":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("parentNode",B,A,y,x,w)},"~":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("previousSibling",B,A,y,x,w)}},find:{ID:function(y,x,w){if(typeof x.getElementById!=="undefined"&&!w){var A=x.getElementById(y[1]);return A?[A]:[]}},NAME:function(A,w){if(typeof w.getElementsByName!=="undefined"){var B=[],x=w.getElementsByName(A[1]);for(var y=0,C=x.length;y<C;y++){if(x[y].getAttribute("name")===A[1]){B.push(x[y])}}return B.length===0?null:B}},TAG:function(x,w){return w.getElementsByTagName(x[1])}},preFilter:{CLASS:function(y,B,A,C,E,D){y=" "+y[1].replace(/\\/g,"")+" ";if(D){return y}for(var x=0,w;(w=B[x])!=null;x++){if(w){if(E^(w.className&&(" "+w.className+" ").replace(/[\t\n]/g," ").indexOf(y)>=0)){if(!A){C.push(w)}}else{if(A){B[x]=false}}}}return false},ID:function(w){return w[1].replace(/\\/g,"")},TAG:function(w,x){return w[1].toLowerCase()},CHILD:function(x){if(x[1]==="nth"){var w=/(-?)(\d*)n((?:\+|-)?\d*)/.exec(x[2]==="even"&&"2n"||x[2]==="odd"&&"2n+1"||!/\D/.test(x[2])&&"0n+"+x[2]||x[2]);x[2]=(w[1]+(w[2]||1))-0;x[3]=w[3]-0}x[0]=j++;return x},ATTR:function(x,B,A,C,w,D){var y=x[1].replace(/\\/g,"");if(!D&&n.attrMap[y]){x[1]=n.attrMap[y]}if(x[2]==="~="){x[4]=" "+x[4]+" "}return x},PSEUDO:function(x,B,A,C,w){if(x[1]==="not"){if((k.exec(x[3])||"").length>1||/^\w/.test(x[3])){x[3]=v(x[3],null,null,B)}else{var y=v.filter(x[3],B,A,true^w);if(!A){C.push.apply(C,y)}return false}}else{if(n.match.POS.test(x[0])||n.match.CHILD.test(x[0])){return true}}return x},POS:function(w){w.unshift(true);return w}},filters:{enabled:function(w){return w.disabled===false&&w.type!=="hidden"},disabled:function(w){return w.disabled===true},checked:function(w){return w.checked===true},selected:function(w){w.parentNode.selectedIndex;return w.selected===true},parent:function(w){return !!w.firstChild},empty:function(w){return !w.firstChild},has:function(w,x,y){return !!v(y[3],w).length},header:function(w){return/h\d/i.test(w.nodeName)},text:function(w){return"text"===w.type},radio:function(w){return"radio"===w.type},checkbox:function(w){return"checkbox"===w.type},file:function(w){return"file"===w.type},password:function(w){return"password"===w.type},submit:function(w){return"submit"===w.type},image:function(w){return"image"===w.type},reset:function(w){return"reset"===w.type},button:function(w){return"button"===w.type||w.nodeName.toLowerCase()==="button"},input:function(w){return/input|select|textarea|button/i.test(w.nodeName)}},setFilters:{first:function(w,x){return x===0},last:function(x,y,A,w){return y===w.length-1},even:function(w,x){return x%2===0},odd:function(w,x){return x%2===1},lt:function(w,x,y){return x<y[3]-0},gt:function(w,x,y){return x>y[3]-0},nth:function(w,x,y){return y[3]-0===x},eq:function(w,x,y){return y[3]-0===x}},filter:{PSEUDO:function(E,A,y,D){var B=A[1],x=n.filters[B];if(x){return x(E,y,A,D)}else{if(B==="contains"){return(E.textContent||E.innerText||g([E])||"").indexOf(A[3])>=0}else{if(B==="not"){var w=A[3];for(var y=0,C=w.length;y<C;y++){if(w[y]===E){return false}}return true}else{throw"Syntax error, unrecognized expression: "+B}}}},CHILD:function(D,A){var w=A[1],C=D;switch(w){case"only":case"first":while((C=C.previousSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}if(w==="first"){return true}C=D;case"last":while((C=C.nextSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}return true;case"nth":var B=A[2],E=A[3];if(B===1&&E===0){return true}var x=A[0],F=D.parentNode;if(F&&(F.sizcache!==x||!D.nodeIndex)){var y=0;for(C=F.firstChild;C;C=C.nextSibling){if(C.nodeType===1){C.nodeIndex=++y}}F.sizcache=x}var G=D.nodeIndex-E;if(B===0){return G===0}else{return(G%B===0&&G/B>=0)}}},ID:function(w,x){return w.nodeType===1&&w.getAttribute("id")===x},TAG:function(w,x){return(x==="*"&&w.nodeType===1)||w.nodeName.toLowerCase()===x},CLASS:function(w,x){return(" "+(w.className||w.getAttribute("class"))+" ").indexOf(x)>-1},ATTR:function(w,y){var A=y[1],C=n.attrHandle[A]?n.attrHandle[A](w):w[A]!=null?w[A]:w.getAttribute(A),D=C+"",x=y[2],B=y[4];return C==null?x==="!=":x==="="?D===B:x==="*="?D.indexOf(B)>=0:x==="~="?(" "+D+" ").indexOf(B)>=0:!B?D&&C!==false:x==="!="?D!==B:x==="^="?D.indexOf(B)===0:x==="$="?D.substr(D.length-B.length)===B:x==="|="?D===B||D.substr(0,B.length+1)===B+"-":false},POS:function(x,B,A,w){var C=B[2],y=n.setFilters[C];if(y){return y(x,A,B,w)}}}};var o=n.match.POS;for(var t in n.match){n.match[t]=new RegExp(n.match[t].source+/(?![^\[]*\])(?![^\(]*\))/.source);n.leftMatch[t]=new RegExp(/(^(?:.|\r|\n)*?)/.source+n.match[t].source)}var l=function(w,x){w=Array.prototype.slice.call(w,0);if(x){x.push.apply(x,w);return x}return w};try{Array.prototype.slice.call(document.documentElement.childNodes,0)}catch(a){l=function(w,x){var A=x||[];if(f.call(w)==="[object Array]"){Array.prototype.push.apply(A,w)}else{if(typeof w.length==="number"){for(var y=0,B=w.length;y<B;y++){A.push(w[y])}}else{for(var y=0;w[y];y++){A.push(w[y])}}}return A}}var h;if(document.documentElement.compareDocumentPosition){h=function(x,y){if(!x.compareDocumentPosition||!y.compareDocumentPosition){if(x==y){p=true}return x.compareDocumentPosition?-1:1}var w=x.compareDocumentPosition(y)&4?-1:x===y?0:1;if(w===0){p=true}return w}}else{if("sourceIndex" in document.documentElement){h=function(x,y){if(!x.sourceIndex||!y.sourceIndex){if(x==y){p=true}return x.sourceIndex?-1:1}var w=x.sourceIndex-y.sourceIndex;if(w===0){p=true}return w}}else{if(document.createRange){h=function(x,A){if(!x.ownerDocument||!A.ownerDocument){if(x==A){p=true}return x.ownerDocument?-1:1}var y=x.ownerDocument.createRange(),B=A.ownerDocument.createRange();y.setStart(x,0);y.setEnd(x,0);B.setStart(A,0);B.setEnd(A,0);var w=y.compareBoundaryPoints(Range.START_TO_END,B);if(w===0){p=true}return w}}}}function g(A){var y="",w;for(var x=0;A[x];x++){w=A[x];if(w.nodeType===3||w.nodeType===4){y+=w.nodeValue}else{if(w.nodeType!==8){y+=g(w.childNodes)}}}return y}(function(){var x=document.createElement("div"),w="script"+(new Date).getTime();x.innerHTML="<a name='"+w+"'/>";var y=document.documentElement;y.insertBefore(x,y.firstChild);if(document.getElementById(w)){n.find.ID=function(B,A,D){if(typeof A.getElementById!=="undefined"&&!D){var C=A.getElementById(B[1]);return C?C.id===B[1]||typeof C.getAttributeNode!=="undefined"&&C.getAttributeNode("id").nodeValue===B[1]?[C]:aT:[]}};n.filter.ID=function(A,C){var B=typeof A.getAttributeNode!=="undefined"&&A.getAttributeNode("id");return A.nodeType===1&&B&&B.nodeValue===C}}y.removeChild(x);y=x=null})();(function(){var w=document.createElement("div");w.appendChild(document.createComment(""));if(w.getElementsByTagName("*").length>0){n.find.TAG=function(C,x){var y=x.getElementsByTagName(C[1]);if(C[1]==="*"){var A=[];for(var B=0;y[B];B++){if(y[B].nodeType===1){A.push(y[B])}}y=A}return y}}w.innerHTML="<a href='#'></a>";if(w.firstChild&&typeof w.firstChild.getAttribute!=="undefined"&&w.firstChild.getAttribute("href")!=="#"){n.attrHandle.href=function(x){return x.getAttribute("href",2)}}w=null})();if(document.querySelectorAll){(function(){var y=v,w=document.createElement("div");w.innerHTML="<p class='TEST'></p>";if(w.querySelectorAll&&w.querySelectorAll(".TEST").length===0){return}v=function(E,A,C,B){A=A||document;if(!B&&A.nodeType===9&&!u(A)){try{return l(A.querySelectorAll(E),C)}catch(D){}}return y(E,A,C,B)};for(var x in y){v[x]=y[x]}w=null})()}(function(){var w=document.createElement("div");w.innerHTML="<div class='test e'></div><div class='test'></div>";if(!w.getElementsByClassName||w.getElementsByClassName("e").length===0){return}w.lastChild.className="e";if(w.getElementsByClassName("e").length===1){return}n.order.splice(1,0,"CLASS");n.find.CLASS=function(A,y,x){if(typeof y.getElementsByClassName!=="undefined"&&!x){return y.getElementsByClassName(A[1])}};w=null})();function q(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1&&!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(D.nodeName.toLowerCase()===w){y=D;break}D=D[C]}E[A]=y}}}function c(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1){if(!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(typeof w!=="string"){if(D===w){y=true;break}}else{if(v.filter(w,[D]).length>0){y=D;break}}}D=D[C]}E[A]=y}}}var m=document.compareDocumentPosition?function(w,x){return w.compareDocumentPosition(x)&16}:function(w,x){return w!==x&&(w.contains?w.contains(x):true)};var u=function(x){var w=(x?x.ownerDocument||x:0).documentElement;return w?w.nodeName!=="HTML":false};var d=function(C,D){var y=[],x="",w,A=D.nodeType?[D]:D;while((w=n.match.PSEUDO.exec(C))){x+=w[0];C=C.replace(n.match.PSEUDO,"")}C=n.relative[C]?C+"*":C;for(var E=0,B=A.length;E<B;E++){v(C,A[E],y)}return v.filter(x,y)};return v})();bc.lang={code:"fr",of:"de",loading:"",cancel:"Annuler",next:"Suivant",previous:"PrÃ�Â©cÃ�Â©dent",play:"Lire",pause:"Pause",close:"Fermer",errors:{single:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> pour afficher ce contenu.',shared:'Vous devez installer les plugins <a href="{0}">{1}</a> et <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.',either:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> ou <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.'}};var bs,bv="sb-drag-proxy",br,aU,bK;function bn(){br={x:0,y:0,startX:null,startY:null}}function bX(){var a=bc.dimensions;bV(aU.style,{height:a.innerHeight+"px",width:a.innerWidth+"px"})}function be(){bn();var a=["position:absolute","cursor:"+(bc.isGecko?"-moz-grab":"move"),"background-color:"+(bc.isIE?"#fff;filter:alpha(opacity=0)":"transparent")].join(";");bc.appendHTML(bc.skin.body,'<div id="'+bv+'" style="'+a+'"></div>');aU=bN(bv);bX();bo(aU,"mousedown",bh)}function bx(){if(aU){bg(aU,"mousedown",bh);bu(aU);aU=null}bK=null}function bh(c){aQ(c);var a=a8(c);br.startX=a[0];br.startY=a[1];bK=bN(bc.player.id);bo(document,"mousemove",bl);bo(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grabbing"}}function bl(g){var c=bc.player,f=bc.dimensions,h=a8(g);var a=h[0]-br.startX;br.startX+=a;br.x=Math.max(Math.min(0,br.x+a),f.innerWidth-c.width);var d=h[1]-br.startY;br.startY+=d;br.y=Math.max(Math.min(0,br.y+d),f.innerHeight-c.height);bV(bK.style,{left:br.x+"px",top:br.y+"px"})}function aV(){bg(document,"mousemove",bl);bg(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grab"}}bc.img=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;this.ready=false;var c=this;bs=new Image();bs.onload=function(){c.height=d.height?parseInt(d.height,10):bs.height;c.width=d.width?parseInt(d.width,10):bs.width;c.ready=true;bs.onload=null;bs=null};bs.src=d.content};bc.img.ext=["bmp","gif","jpg","jpeg","png"];bc.img.prototype={append:function(d,f){var a=document.createElement("img");a.id=this.id;a.src=this.obj.content;a.style.position="absolute";var c,g;if(f.oversized&&bc.options.handleOversize=="resize"){c=f.innerHeight;g=f.innerWidth}else{c=this.height;g=this.width}a.setAttribute("height",c);a.setAttribute("width",g);d.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}bx();if(bs){bs.onload=null;bs=null}},onLoad:function(){var a=bc.dimensions;if(a.oversized&&bc.options.handleOversize=="drag"){be()}},onWindowResize:function(){var f=bc.dimensions;switch(bc.options.handleOversize){case"resize":var c=bN(this.id);c.height=f.innerHeight;c.width=f.innerWidth;break;case"drag":if(bK){var a=parseInt(bc.getStyle(bK,"top")),d=parseInt(bc.getStyle(bK,"left"));if(a+this.height<f.innerHeight){bK.style.top=f.innerHeight-this.height+"px"}if(d+this.width<f.innerWidth){bK.style.left=f.innerWidth-this.width+"px"}bX()}break}}};bc.iframe=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;var c=bN("sb-overlay");this.height=d.height?parseInt(d.height,10):c.offsetHeight;this.width=d.width?parseInt(d.width,10):c.offsetWidth};bc.iframe.prototype={append:function(c,a){var d='<iframe id="'+this.id+'" name="'+this.id+'" height="100%" width="100%" frameborder="0" marginwidth="0" marginheight="0" style="visibility:hidden" onload="this.style.visibility=\'visible\'" scrolling="auto"';if(bc.isIE){d+=' allowtransparency="true"';if(bc.isIE6){d+=" src=\"javascript:false;document.write('');\""}}d+="></iframe>";c.innerHTML=d},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a);if(bc.isGecko){delete bt.frames[this.id]}}},onLoad:function(){var a=bc.isIE?bN(this.id).contentWindow:bt.frames[this.id];a.location.href=this.obj.content}};bc.html=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;this.width=a.width?parseInt(a.width,10):500};bc.html.prototype={append:function(c,d){var a=document.createElement("div");a.id=this.id;a.className="html";a.innerHTML=this.obj.content;c.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var a4=16;bc.qt=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;if(bc.options.showMovieControls){this.height+=a4}this.width=a.width?parseInt(a.width,10):300};bc.qt.ext=["dv","mov","moov","movie","mp4","avi","mpg","mpeg"];bc.qt.prototype={append:function(k,j){var f=bc.options,d=String(f.autoplayMovies),h=String(f.showMovieControls);var l="<object",a={id:this.id,name:this.id,height:this.height,width:this.width,kioskmode:"true"};if(bc.isIE){a.classid="clsid:02BF25D5-8C17-4B23-BC80-D3488ABDDC6B";a.codebase="http://www.apple.com/qtactivex/qtplugin.cab#version=6,0,2,0"}else{a.type="video/quicktime";a.data=this.obj.content}for(var c in a){l+=" "+c+'="'+a[c]+'"'}l+=">";var m={src:this.obj.content,scale:"aspect",controller:h,autoplay:d};for(var g in m){l+='<param name="'+g+'" value="'+m[g]+'">'}l+="</object>";k.innerHTML=l},remove:function(){try{document[this.id].Stop()}catch(c){}var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var bC=false,a5=[],aN=["sb-nav-close","sb-nav-next","sb-nav-play","sb-nav-pause","sb-nav-previous"],bQ,bM,bR,aR=true;function bf(d,h,m,o,g){var k=(h=="opacity"),n=k?bc.setOpacity:function(t,r){t.style[h]=""+r+"px"};if(o==0||(!k&&!bc.options.animate)||(k&&!bc.options.animateFade)){n(d,m);if(g){g()}return}var l=parseFloat(bc.getStyle(d,h))||0;var j=m-l;if(j==0){if(g){g()}return}o*=1000;var c=bp(),p=bc.ease,q=c+o,a;var f=setInterval(function(){a=bp();if(a>=q){clearInterval(f);f=null;n(d,m);if(g){g()}}else{n(d,l+p((a-c)/o)*j)}},10)}function bW(){bQ.style.height=bc.getWindowSize("Height")+"px";bQ.style.width=bc.getWindowSize("Width")+"px"}function bU(){bQ.style.top=document.documentElement.scrollTop+"px";bQ.style.left=document.documentElement.scrollLeft+"px"}function bk(a){if(a){bS(a5,function(d,c){c[0].style.visibility=c[1]||""})}else{a5=[];bS(bc.options.troubleElements,function(c,d){bS(document.getElementsByTagName(d),function(g,f){a5.push([f,f.style.visibility]);f.style.visibility="hidden"})})}}function aM(a,c){var d=bN("sb-nav-"+a);if(d){d.style.display=c?"":"none"}}function bJ(c,f){var g=bN("sb-loading"),a=bc.getCurrent().player,h=(a=="img"||a=="html");if(c){bc.setOpacity(g,0);g.style.display="block";var d=function(){bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",1,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}else{var d=function(){g.style.display="none";bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}}function aK(k){var p=bc.getCurrent();bN("sb-title-inner").innerHTML=p.title||"";var j,n,f,g,m;if(bc.options.displayNav){j=true;var l=bc.gallery.length;if(l>1){if(bc.options.continuous){n=m=true}else{n=(l-1)>bc.current;m=bc.current>0}}if(bc.options.slideshowDelay>0&&bc.hasNext()){g=!bc.isPaused();f=!g}}else{j=n=f=g=m=false}aM("close",j);aM("next",n);aM("play",f);aM("pause",g);aM("previous",m);var h="";if(bc.options.displayCounter&&bc.gallery.length>1){var l=bc.gallery.length;if(bc.options.counterType=="skip"){var a=0,c=l,d=parseInt(bc.options.counterLimit)||0;if(d<l&&d>2){var o=Math.floor(d/2);a=bc.current-o;if(a<0){a+=l}c=bc.current+(d-o);if(c>l){c-=l}}while(a!=c){if(a==l){a=0}h+='<a onclick="event.preventDefault();Shadowbox.change('+a+');"';if(a==bc.current){h+=' class="sb-counter-current"'}h+=">"+(++a)+"</a>"}}else{h=[bc.current+1,bc.lang.of,l].join(" ")}}bN("sb-counter").innerHTML=h;k()}function a9(f){var c=bN("sb-title-inner"),a=bN("sb-info-inner"),d=0.35;c.style.visibility=a.style.visibility="";if(c.innerHTML!=""){bf(c,"marginTop",0,d)}bf(a,"marginTop",0,d,f)}function bq(d,h){var k=bN("sb-title"),g=bN("sb-info"),c=k.offsetHeight,a=g.offsetHeight,l=bN("sb-title-inner"),j=bN("sb-info-inner"),f=(d?0.35:0);bf(l,"marginTop",c,f);bf(j,"marginTop",a*-1,f,function(){l.style.visibility=j.style.visibility="hidden";h()})}function bO(c,h,d,f){var g=bN("sb-wrapper-inner"),a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"top",h,a);bf(g,"height",c,a,f)}function bw(c,g,d,f){var a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"left",g,a);bf(bR,"width",c,a,f)}function bG(h,d){var a=bN("sb-body-inner"),h=parseInt(h),d=parseInt(d),f=bR.offsetHeight-a.offsetHeight,g=bR.offsetWidth-a.offsetWidth,k=bM.offsetHeight,j=bM.offsetWidth,l=parseInt(bc.options.viewportPadding)||20,c=(bc.player&&bc.options.handleOversize!="drag");return bc.setDimensions(h,d,k,j,f,g,l,c)}var ba={};ba.markup='<div id="sb-container"><div id="sb-overlay"></div><div id="sb-wrapper"><div id="sb-title"><div id="sb-title-inner"></div></div><div id="sb-wrapper-inner"><div id="sb-body"><div id="sb-body-inner"></div><div id="sb-loading"><div id="sb-loading-inner"><span>{loading}</span></div></div></div></div><div id="sb-info"><div id="sb-info-inner"><div id="sb-counter"></div><div id="sb-nav"><a id="sb-nav-close" title="{close}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.close()"></a><a id="sb-nav-next" title="{next}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.next()"></a><a id="sb-nav-play" title="{play}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.play()"></a><a id="sb-nav-pause" title="{pause}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.pause()"></a><a id="sb-nav-previous" title="{previous}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.previous()"></a></div></div></div></div></div>';ba.options={animSequence:"sync",counterLimit:10,counterType:"default",displayCounter:true,displayNav:true,fadeDuration:0.35,initialHeight:160,initialWidth:320,modal:false,overlayColor:"#000",overlayOpacity:0.5,resizeDuration:0.35,showOverlay:true,troubleElements:["select","object","embed","canvas"]};ba.init=function(){bc.appendHTML(document.body,aL(ba.markup,bc.lang));ba.body=bN("sb-body-inner");bQ=bN("sb-container");bM=bN("sb-overlay");bR=bN("sb-wrapper");if(!S){bQ.style.position="absolute"}if(!aW){var a,c,d=/url\("(.*\.png)"\)/;bS(aN,function(h,g){a=bN(g);if(a){c=bc.getStyle(a,"backgroundImage").match(d);if(c){a.style.backgroundImage="none";a.style.filter="progid:DXImageTransform.Microsoft.AlphaImageLoader(enabled=true,src="+c[1]+",sizingMethod=scale);"}}})}var f;bo(bt,"resize",function(){if(f){clearTimeout(f);f=null}if(by){f=setTimeout(ba.onWindowResize,10)}})};ba.onOpen=function(c,a){aR=false;bQ.style.display="block";bW();var d=bG(bc.options.initialHeight,bc.options.initialWidth);bO(d.innerHeight,d.top);bw(d.width,d.left);if(bc.options.showOverlay){bM.style.backgroundColor=bc.options.overlayColor;bc.setOpacity(bM,0);if(!bc.options.modal){bo(bM,"click",bc.close)}bC=true}if(!S){bU();bo(bt,"scroll",bU)}bk();bQ.style.visibility="visible";if(bC){bf(bM,"opacity",bc.options.overlayOpacity,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onLoad=function(c,a){bJ(true);while(ba.body.firstChild){bu(ba.body.firstChild)}bq(c,function(){if(!by){return}if(!c){bR.style.visibility="visible"}aK(a)})};ba.onReady=function(f){if(!by){return}var d=bc.player,a=bG(d.height,d.width);var c=function(){a9(f)};switch(bc.options.animSequence){case"hw":bO(a.innerHeight,a.top,true,function(){bw(a.width,a.left,true,c)});break;case"wh":bw(a.width,a.left,true,function(){bO(a.innerHeight,a.top,true,c)});break;default:bw(a.width,a.left,true);bO(a.innerHeight,a.top,true,c)}};ba.onShow=function(a){bJ(false,a);aR=true};ba.onClose=function(){if(!S){bg(bt,"scroll",bU)}bg(bM,"click",bc.close);bR.style.visibility="hidden";var a=function(){bQ.style.visibility="hidden";bQ.style.display="none";bk(true)};if(bC){bf(bM,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onPlay=function(){aM("play",false);aM("pause",true)};ba.onPause=function(){aM("pause",false);aM("play",true)};ba.onWindowResize=function(){if(!aR){return}bW();var a=bc.player,c=bG(a.height,a.width);bw(c.width,c.left);bO(c.innerHeight,c.top);if(a.onWindowResize){a.onWindowResize()}};bc.skin=ba;bt.Shadowbox=bc})(window);Shadowbox.init({overlayOpacity:0.1,skipSetup:true});(function(d,a){if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){function f(){this.hasDeviceMotion="ondevicemotion" in d;this.threshold=1;this.delay=100;this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null;if(typeof a.CustomEvent==="function"){this.event=new a.CustomEvent("shake",{bubbles:true,cancelable:true})}else{if(typeof a.createEvent==="function"){this.event=a.createEvent("Event");this.event.initEvent("shake",true,true)}else{return false}}}f.prototype.reset=function(){this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null};f.prototype.start=function(){this.reset();if(this.hasDeviceMotion){d.addEventListener("devicemotion",this,false)}};f.prototype.stop=function(){if(this.hasDeviceMotion){d.removeEventListener("devicemotion",this,false)}this.reset()};f.prototype.devicemotion=function(m){var l=m.accelerationIncludingGravity,k,j,h=0,g=0,n=0;if((this.lastX===null)&&(this.lastY===null)&&(this.lastZ===null)){this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z;return}h=Math.abs(this.lastX-l.x);g=Math.abs(this.lastY-l.y);n=Math.abs(this.lastZ-l.z);if(((h>this.threshold)&&(g>this.threshold))||((h>this.threshold)&&(n>this.threshold))||((g>this.threshold)&&(n>this.threshold))){k=new Date();j=k.getTime()-this.lastTime.getTime();if(j>this.delay){d.dispatchEvent(this.event);this.lastTime=new Date()}}this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z};f.prototype.handleEvent=function(g){if(typeof(this[g.type])==="function"){return this[g.type](g)}};var c=new f();c&&c.start()}}}}(window,document));function playPause(a){var c=document.getElementById(a);if(c.paused){c.play()}else{c.pause()}}function playPausePopup(a){var c=document.getElementById(a);if(c.hasAttribute("controls")){c.pause();c.removeAttribute("controls")}else{c.setAttribute("controls","controls");c.play()}}function openVideoBox(a,d,c){Shadowbox.open({content:'<div style="width:100%;height:100%"><video width="100%" height="100%" preload="auto" autoplay="true" controls="true" src="'+a+'" type="video/mp4"/></div>',player:"html",title:"Video Widget",height:c,width:d,modal:true,handleOversize:"resize"})}function openGallery(j,h,a,c,f,l){if(j.preventDefault){j.preventDefault()}j.returnValue=false;var g=new Array(a);var n={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var k;var m=i+1;k=h+"/"+h+"-"+m+".jpg";var d={player:"img",title:l,content:k,options:n,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openGallerya(h,a,c,f,k){var g=new Array(a);var m={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var j;var l=i+1;j=h+"/"+h+"-"+l+".jpg";var d={player:"img",title:k,content:j,options:m,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openWidget(f,d){if(f.preventDefault){f.preventDefault()}f.returnValue=false;var c=d.firstChild;while(c&&c.nodeType!=1){c=c.nextSibling}var a=d.nextSibling;while(a&&a.nodeType!=1){a=a.nextSibling}if(a.style.display=="none"){a.style.display="block";c.src="images/Stop-Normal-Red-icon.png";d.style.top="-140px"}else{a.style.display="none";c.src="images/start-icon.png";d.style.top="0px"}return false}function MyMessage(a){Shadowbox.open({content:'<div style="background-color:white;width:90%;height:90%;"><p>'+a+"</p></div>",player:"html",title:"Welcome",modal:true,handleOversize:"resize",height:350,width:350})}function HideFocus(){var a=document.getElementsByClassName("bgclear");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.backgroundColor="rgba(0, 0, 0, 0)"}}function ShowFocus(c){var a=document.getElementById(c);if(a){a.style.backgroundColor="rgba(128, 128, 128, 0.5)"}}function ShowLayer(f){HideFocus();HideAllLayers();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="visible"}ShowFocus(f)}function HideLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function ToggleLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];if(c.style.visibility=="hidden"){c.parentNode.style.zIndex="2";c.style.visibility="visible";c.style.display="block"}else{if(c.style.visibility=="visible"){c.parentNode.style.zIndex="-1";c.style.display="none";c.style.visibility="hidden"}}}}function AdjustIFrameSize(c){var a=c.contentWindow||c.contentDocument.parentWindow;a.onload=function(){b=document.getElementsByTagName("body")[0];var l=document.querySelector("meta[name=viewport]");var k=l.getAttribute("content");var h=/width[ ]*=[ ]*([\d\.]+)[ ]*,[ ]*height[ ]*=[ ]*([\d\.]+)/.exec(k);var o=parseFloat(h[1]);var g=parseFloat(h[2]);var n=b.clientWidth;var f=b.clientHeight;var d=(n/o);var j=(f/g);var m=1;if(d<j){m=d}else{m=j}z=Math.sqrt(m);s="zoom:"+z+"; -moz-transform: scale("+z+"); -moz-transform-origin: -1 0;-webkit-transform: scale("+z+");-webkit-transform-origin: 0 0;";if(typeof b.setAttribute==="function"){b.setAttribute("style",b.getAttribute("style")+";"+s)}}}function HideAllLayers(){var a=document.getElementsByClassName("autohide");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function addEvent(c,f,d){if(!d.$$guid){d.$$guid=addEvent.guid++}if(!c.events){c.events={}}var a=c.events[f];if(!a){a=c.events[f]={};if(c["on"+f]){a[0]=c["on"+f]}}a[d.$$guid]=d;c["on"+f]=handleEvent}addEvent.guid=1;function removeEvent(a,d,c){if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.$$guid]}}function handleEvent(d){d=d||window.event;var a=this.events[d.type];for(var c in a){this.$$handleEvent=a[c];this.$$handleEvent(d)}}function getCookieVal(c){var a=document.cookie.indexOf(";",c);if(a==-1){a=document.cookie.length}return unescape(document.cookie.substring(c,a))}function GetCookie(f){var c=f+"=";var h=c.length;var a=document.cookie.length;var g=0;while(g<a){var d=g+h;if(document.cookie.substring(g,d)==c){return getCookieVal(d)}g=document.cookie.indexOf(" ",g)+1;if(g==0){break}}return null}function SetCookie(d,g){var a=SetCookie.arguments;var k=SetCookie.arguments.length;var c=(k>2)?a[2]:null;var j=(k>3)?a[3]:null;var f=(k>4)?a[4]:null;var h=(k>5)?a[5]:false;document.cookie=d+"="+escape(g)+((c==null)?"":("; expires="+c.toGMTString()))+((j==null)?"":("; path="+j))+((f==null)?"":("; domain="+f))+((h==true)?"; secure":"")}function DeleteCookie(a){document.cookie=a+"=; expires=Thu, 01-Jan-70 00:00:01 GMT;"}function PushBackCookie(d){var c=GetCookie("back");var a=GetCookie("backlogical");if(c){var f=d+"\n"+c;SetCookie("back",f,null,null);f=document.body.id+"\n"+a;SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{SetCookie("back",d,null,null);SetCookie("backlogical",document.body.id,null,null)}}function PopBackCookie(){var a=null;var d=GetCookie("back");var c=GetCookie("backlogical");if(d){var g=d.indexOf("\n");if(g!=-1){a=d.substring(0,g);var f=d.substring(g+1,d.length);SetCookie("back",f,null,null)}else{a=d;DeleteCookie("back")}g=c.indexOf("\n");if(g!=-1){var f=c.substring(g+1,d.length);SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{DeleteCookie("backlogical")}}return a}var hasTouchEvents=true;if(navigator.epubReadingSystem){try{hasTouchEvents=navigator.epubReadingSystem.hasFeature("touch-events")}catch(e){}}var evaluator;try{evaluator=new XPathEvaluator()}catch(e){hasTouchEvents=false}if(hasTouchEvents){try{addEvent(window,"load",function(){var a=evaluator.evaluate("//*[local-name()='span'][@onclick]",document.documentElement,null,XPathResult.ORDERED_NODE_ITERATOR_TYPE,null);if(a){var d=a.iterateNext();while(d){var c=d.onclick;if(c.length>0){addEvent(d,"touchstart",function(f){if(typeof c=="function"){f.preventDefault();this.onclick.call(d);false}});addEvent(d,"touchmove",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchend",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchcancel",function(f){f.preventDefault();false})}d=a.iterateNext()}}})}catch(e){}}function TraceLink(c,a,d){c.preventDefault();if(d.indexOf("pageNum")!=-1){PushBackCookie(a)}location.href=d}var cantracelink=false;if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){cantracelink=true}}}if(cantracelink){addEvent(window,"load",function(){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);setTimeout(function(){ShowBackLink()},500);var c=document.getElementsByTagName("a");for(var f=0;f<c.length;f++){if(c[f].hasAttribute("href")){var d=c[f];var a=c[f].href;if(a.length>0){addEvent(d,"click",function(g){TraceLink(g,location.href,this.href)});addEvent(d,"touchstart",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchmove",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchend",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchcancel",function(g){TraceLink(location.href,this.href)})}}}})}function PeekBackCookie(){var a=null;var c=GetCookie("back");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function PeekBackLogicalCookie(){var a=null;var c=GetCookie("backlogical");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function DoBackLink(a){a.preventDefault();location.href=PopBackCookie()}function ShowBackLink(){var d=PeekBackLogicalCookie();if(d!=null){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);d=d.replace("lp","");var a=document.createElement("p");a.setAttribute("style","position:absolute;top:0px;left:0px;text-align:center;width:100%;");var c=document.createElement("span");c.setAttribute("class","sbacktext");c.innerHTML="Revenir page "+d;c.addEventListener("click",function(f){DoBackLink(f);return false});a.appendChild(c);document.body.appendChild(a);setTimeout(function(){window.addEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false)},6500)}}function shakeEventDidOccur(){ShowBackLink(0)}var SpinningWheel={cellHeight:44,friction:0.003,device:"i",pixelRatio:2,slotData:[],handleEvent:function(a){if(a.type=="touchstart"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="a"){this.tapUp(a)}else{this.tapDown(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollStart(a)}}}else{if(a.type=="touchmove"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapCancel(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollMove(a)}}}else{if(a.type=="touchend"){if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapUp(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollEnd(a)}}}else{if(a.type=="webkitTransitionEnd"){if(a.target.id=="sw-wrapper"){this.destroy()}else{this.backWithinBoundaries(a)}}else{if(a.type=="orientationchange"){this.onOrientationChange(a)}else{if(a.type=="scroll"){this.onScroll(a)}}}}}}},onOrientationChange:function(a){window.scrollTo(0,0);this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";this.calculateSlotsWidth()},onScroll:function(a){this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px"},lockScreen:function(a){if(a.currentTarget.id.match(/sw/)){a.preventDefault();a.stopPropagation()}},reset:function(){this.slotEl=[];this.activeSlot=null;this.swWrapper=undefined;this.swSlotWrapper=undefined;this.swSlots=undefined;this.swFrame=undefined},calculateSlotsWidth:function(){var c=this.swSlots.getElementsByTagName("div");for(var a=0;a<c.length;a+=1){this.slotEl[a].slotWidth=c[a].offsetWidth}},create:function(){var f,a,c,d,g;this.reset();if(window.devicePixelRatio>=1.5){this.pixelRatio=1.5}if(window.devicePixelRatio>=2){this.pixelRatio=2}this.cellHeight=44*this.pixelRatio;g=document.createElement("div");g.id="sw-wrapper";g.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";g.style.webkitTransitionProperty="-webkit-transform";g.innerHTML='<div id="sw-super-wrapper"><div id="sw-header"><div id="sw-cancel">Cancel</div><div id="sw-buttonl">Last</div><div id="sw-buttonr">Next</div><div id="sw-done">Done</div></div><div id="sw-slots-wrapper"><div id="sw-slots"></div></div><div id="sw-frame"></div></div>';document.body.appendChild(g);this.swWrapper=g;this.swSlotWrapper=document.getElementById("sw-slots-wrapper");this.swSlots=document.getElementById("sw-slots");this.swFrame=document.getElementById("sw-frame");for(a=0;a<this.slotData.length;a+=1){d=document.createElement("ul");c="";for(f in this.slotData[a].values){c+="<li>"+this.slotData[a].values[f]+"</li>"}d.innerHTML=c;g=document.createElement("div");g.className=this.slotData[a].style;g.appendChild(d);this.swSlots.appendChild(g);d.slotPosition=a;d.slotYPosition=0;d.slotWidth=0;d.slotMaxScroll=this.swSlotWrapper.clientHeight-d.clientHeight-(86*this.pixelRatio);d.style.webkitTransitionTimingFunction="cubic-bezier(0, 0, 0.2, 1)";this.slotEl.push(d);if(this.slotData[a].defaultValue){this.scrollToValue(a,this.slotData[a].defaultValue)}}this.calculateSlotsWidth();document.addEventListener("touchstart",this,false);document.addEventListener("touchmove",this,false);window.addEventListener("orientationchange",this,true);window.addEventListener("scroll",this,true);document.getElementById("sw-cancel").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").addEventListener("touchstart",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchstart",this,false)},open:function(){this.create();this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-out";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, -"+(259*this.pixelRatio)+"px, 0)"},destroy:function(){this.swWrapper.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-cancel").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchmove",this,false);window.removeEventListener("orientationchange",this,true);window.removeEventListener("scroll",this,true);this.slotData=[];this.cancelAction=function(){return false};this.cancelDone=function(){return true};this.cancelButtonl=function(){return true};this.cancelButtonr=function(){return true};this.reset();document.body.removeChild(document.getElementById("sw-wrapper"))},close:function(){this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-in";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, 0, 0)";this.swWrapper.addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)},addSlot:function(c,f,a){if(!f){f=""}f=f.split(" ");for(var d=0;d<f.length;d+=1){f[d]="sw-"+f[d]}f=f.join(" ");var g={values:c,style:f,defaultValue:a};this.slotData.push(g)},getSelectedValues:function(){var d,h,f,a,g=[],c=[];for(f in this.slotEl){this.slotEl[f].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[f].style.webkitTransitionDuration="0";if(this.slotEl[f].slotYPosition>0){this.setPosition(f,0)}else{if(this.slotEl[f].slotYPosition<this.slotEl[f].slotMaxScroll){this.setPosition(f,this.slotEl[f].slotMaxScroll)}}d=-Math.round(this.slotEl[f].slotYPosition/this.cellHeight);h=0;for(a in this.slotData[f].values){if(h==d){g.push(a);c.push(this.slotData[f].values[a]);break}h+=1}}return{keys:g,values:c}},setPosition:function(c,a){this.slotEl[c].slotYPosition=a;this.slotEl[c].style.webkitTransform="translate3d(0, "+a+"px, 0)"},scrollStart:function(d){var f=d.targetTouches[0].clientX-this.swSlots.offsetLeft;var g=0;for(var a=0;a<this.slotEl.length;a+=1){g+=this.slotEl[a].slotWidth;if(f<g){this.activeSlot=a;break}}if(this.slotData[this.activeSlot].style.match("readonly")){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);return false}this.slotEl[this.activeSlot].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[this.activeSlot].style.webkitTransitionDuration="0";var c=window.getComputedStyle(this.slotEl[this.activeSlot]).webkitTransform;c=new WebKitCSSMatrix(c).m42;if(c!=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition){this.setPosition(this.activeSlot,c)}this.startY=d.targetTouches[0].clientY;this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=d.timeStamp;this.swFrame.addEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchend",this,false);return true},scrollMove:function(c){var a=c.targetTouches[0].clientY-this.startY;if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){a/=2}this.setPosition(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+a);this.startY=c.targetTouches[0].clientY;if(c.timeStamp-this.scrollStartTime>80){this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=c.timeStamp}},scrollEnd:function(g){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){this.scrollTo(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0?0:this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll);return false}var c=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition-this.scrollStartY;if(c<this.cellHeight/1.5&&c>-this.cellHeight/1.5){if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition%this.cellHeight){this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition/this.cellHeight)*this.cellHeight,"100ms")}return false}var h=g.timeStamp-this.scrollStartTime;var a=(2*c/h)/this.friction;var f=(this.friction/2)*(a*a);if(a<0){a=-a;f=-f}var d=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+f;if(d>0){if(d>this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){d=(d-this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll)/2+this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll;a/=3;if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{d=Math.round(d/this.cellHeight)*this.cellHeight}}this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(d),Math.round(a)+"ms");return true},scrollTo:function(d,a,c){this.slotEl[d].style.webkitTransitionDuration=c?c:"100ms";this.setPosition(d,a?a:0);if(this.slotEl[d].slotYPosition>0||this.slotEl[d].slotYPosition<this.slotEl[d].slotMaxScroll){this.slotEl[d].addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)}},scrollToValue:function(g,f){var d,c,a;this.slotEl[g].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[g].style.webkitTransitionDuration="0";c=0;for(a in this.slotData[g].values){if(a==f){d=c*this.cellHeight;this.setPosition(g,d);break}c-=1}},backWithinBoundaries:function(a){a.target.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.scrollTo(a.target.slotPosition,a.target.slotYPosition>0?0:a.target.slotMaxScroll,"150ms");return false},tapDown:function(a){a.currentTarget.addEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.addEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className="sw-pressed"},tapCancel:function(a){a.currentTarget.removeEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.removeEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className=""},tapUp:function(a){this.tapCancel(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"){this.cancelAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-done"){this.doneAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-buttonl"){this.buttonlAction()}else{this.buttonrAction()}}}this.close()},setDevice:function(a){this.device=a},setButtonTexts:function(f,d,c,a){if(f!=null){if(f!=""){document.getElementById("sw-cancel").innerHTML=f}else{document.getElementById("sw-cancel").style.display="none"}}if(d!=null){if(d!=""){document.getElementById("sw-done").innerHTML=d}else{document.getElementById("sw-done").style.display="none"}}if(c!=null){if(c!=""){document.getElementById("sw-buttonl").innerHTML=c}else{document.getElementById("sw-buttonl").style.display="none"}}if(a!=null){if(a!=""){document.getElementById("sw-buttonr").innerHTML=a}else{document.getElementById("sw-buttonr").style.display="none"}}},setCancelAction:function(a){this.cancelAction=a},setDoneAction:function(a){this.doneAction=a},setButtonlAction:function(a){this.buttonlAction=a},setButtonrAction:function(a){this.buttonrAction=a},cancelAction:function(){return false},cancelDone:function(){return true},cancelButtonl:function(){return true},cancelButtonr:function(){return true}};function openOneSlot(a){if(document.getElementById("sw-wrapper")){return}SpinningWheel.addSlot(a);SpinningWheel.setCancelAction(SpinningCancel);SpinningWheel.setDoneAction(SpinningDone);SpinningWheel.open()}function SpinningDone(){var c=SpinningWheel.getSelectedValues();var f=c.values.join(" ");var d=f.match(/\(p\. (\d+)\)/);var a="pageNum-"+d[1]+".html";PushBackCookie(location.href);location.href=a}function SpinningCancel(){}var GPScoords=[];function distanceGPS(g,c,f,h){var d=Math.PI/180;lat1=g*d;lat2=f*d;lon1=c*d;lon2=h*d;t1=Math.sin(lat1)*Math.sin(lat2);t2=Math.cos(lat1)*Math.cos(lat2);t3=Math.cos(lon1-lon2);t4=t2*t3;t5=t1+t4;rad_dist=Math.atan(-t5/Math.sqrt(-t5*t5+1))+2*Math.atan(1);return(rad_dist*3437.74677*1.1508)*1.6093470878864446}function erreurPosition(a){var c="Erreur lors de la gÃ�Â©olocalisation : ";switch(a.code){case a.TIMEOUT:c+="Timeout !";break;case a.PERMISSION_DENIED:c+="Vous nÃ¢Â�Â�avez pas donnÃ�Â© la permission";break;case a.POSITION_UNAVAILABLE:c+="La position nÃ¢Â�Â�a pu Ã�Âªtre dÃ�Â©terminÃ�Â©e";break;case a.UNKNOWN_ERROR:c+="Erreur inconnue";break}alert(c)}function maPosition(h){var o=h.coords.latitude;var c=h.coords.longitude;var p=h.coords.altitude;var l={};var j=[];for(var g=0;g<GPScoords.length;++g){var n=GPScoords[g];var f=n[0];var m=f[0];var a=f[1];var d=distanceGPS(o,c,m,a);var k=d.toFixed(1)+" km : "+n[1]+" (p. "+n[2]+")";j.push([k,d])}j.sort(function(r,q){return r[1]-q[1]});for(var g=0;g<j.length;g++){l[g+1]=j[g][0]}openOneSlot(l)}function Geo(a,c){if(navigator.geolocation){a.preventDefault();navigator.geolocation.getCurrentPosition(maPosition,erreurPosition,{maximumAge:0,enableHighAccuracy:true})}return false}function moveCaret(f,a){var d,c;if(f.getSelection){d=f.getSelection();if(d.rangeCount>0){var g=d.focusNode;var h=d.focusOffset+a;d.collapse(g,Math.min(g.length,h))}}else{if((d=f.document.selection)){if(d.type!="Control"){c=d.createRange();c.move("character",a);c.select()}}}}function insertTextAtCursor(f){var d,a,c;if(window.getSelection){d=window.getSelection();if(d.getRangeAt&&d.rangeCount){a=d.getRangeAt(0);a.deleteContents();a.insertNode(document.createTextNode(f))}}else{if(document.selection&&document.selection.createRange){document.selection.createRange().text=f}}}function FilterKeyDown(a,c){if(c.key=="Spacebar"){insertTextAtCursor(" ");return false}return true}function FilterKeyUp(d,f){var a=d.parentNode.getAttribute("id");var c=d.textContent;if(c.length==0){if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(f){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(f){}}}else{if(localStorage){try{localStorage.setItem(a,c)}catch(f){}}else{try{SetCookie(a,c)}catch(f){}}}return true}function getFirstChild(a){var c=a.firstChild;while(c!=null&&c.nodeType==3){c=c.nextSibling}return c}function ClearArea(c){var a=c.parentNode.parentNode.getAttribute("id");getFirstChild(c.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(d){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(d){}}return false}function ClearAllAreas(f){getFirstChild(f.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){var g="TxtEdit-1fa5b6cb38b41f860913f985e995aaca";for(key in localStorage){try{if(key.substring(0,g.length)===g){delete localStorage[key]}}catch(h){}}}else{if(document.cookie&&document.cookie!=""){var c=document.cookie.split(";");for(var a=0;a<c.length;a++){var d=c[a].split("=");d[0]=d[0].replace(/^ /,"");try{DeleteCookie(d[0])}catch(h){}}}}return false}function LoadArea(){var g=document.getElementsByClassName("textarea");for(var d=0;d<g.length;d++){var a=g[d].parentNode.getAttribute("id");var c="";try{if(localStorage){c=localStorage.getItem(a)}else{c=GetCookie(a)}if(c){g[d].textContent=c}}catch(f){}}}if(window.addEventListener){window.addEventListener("load",LoadArea,false)};
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